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Des pieux protègent la rue Taché 


La rapidité de la détérioration de la rive 
avoisinante de la rue Taché à St-Boniface 
imposait des réparations immédiates pour 
éviter qu'une section de la rue Taché s'é- 
croule, suite à l'effet érosif de la rivière. 

La première partie des réparations con- 
sistait à enfoncer une série de pieux (14 
pouces de diamètre, 36 pieds de longueur) 
le long de la rue Taché; la déclivité de la 
rive complétait la première partie du projet 
de réparätion, qui visait à interrompre le 
travail d'érosion fait par la rivière. 

La deuxième partie des réparations con- 


sistait à paver cette section de la rue Taché. 
Ce travail est terminé sur la section entre 


ñ nn 


Un gagnant 


les rues Provencher et Cathédrale, et la sec- 
tion Cathédrale — rue Despins sera com- 
plétée d'ici environ le mois de juin. 


Des lampadaires seront également ins- 
tallés et_illumineront toute cette section 
de la rue Taché. 


La rue Taché avait été fermée le 18 
septembre pour les travaux, et fut de nou- 
veau ouverte à la circulation le 4 décembre. 
La rue sera fermée à la fin du mois de mai, 
pour terminer les travaux de réparation. 
Le coût total de la première partie des 
réparations (pieux) sera d'environ $96,400, 
et le coût de la deuxième partie (recons- 
truction du chemin) environ $82,500. 
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“ADIEU ALOUETTE" est le nom de la série de 13 
émissions de l'Office National du Film, émissions qui 
se proposent de présenter les visages du Québec au 
Canada anglais, Mercredi dernier, la première émission 
a paru au réseau anglais (canal 6, 22h30) — “L'E- 
GLISE AU QUEBEC", Certainement le thème de 
l'Eglise, son évolution, n'est pas un sujet étranger aux 
anglophones — car Le contraste frappant qu'on souli- 
ane entre l'Eglise d'hier et celle d'aujourd'hui se voit 
un peu partout à travers le Canada, ce n'est pas parti: 
culier au Québec, Quelques données particulières ce. 
pendant retiennent l'attention du téléspectateur: alors 
qu’il y avait environ 2,000 personnes qui poursui- 
vaient des études religieuses en 1946, il y en a aujour- 
d'hui seulement une centaine; les prêtres qu'on voit 
sont âgés, il y a très peu de jeunes prêtres. Le docu- 
mentaire souligne encore que l'Eglise, autrefois la 
plus grande force sur la scène québécoise, a aujour: 
d'hui perdu énormément de son influence: la prise de 
position de l'Eglise sur le sujet de la contraception ne 
semble pas “déranger” bon nombre de catholiques 
québécois: l province au taux de natalité le plus 
levé, le Québec, est aujourd'hui la province canadien: 
ne qui a le taux le plus bas, Des églises ferment leurs 
portes, et ceux qui survivent, c'est surtout grâce aux 
Bingos. Les façons de penser varient: “les change: 
ments se sont effectués trop vite” affirme un prêtr 
‘‘ce qui aurait dû prendre deux ans s'est fait en deux 
”. Par contre, d'autres croient “qu'il était 
temps” et ainsi naissent des “communautés de base" 
où des croyants cherchent à définir une nouvelle 
liturgie, Voici l'image de l'Eglise au Québec. Naguère 
omniprésente, l'Eglise d'aujourd'hui voit son existen- 
ce même menacée. Changements trop rapides ou chan. 
gements qui se sont produits trop tard et qui ont occ: 
sionné une révolte? Ou encore, une trop grande sécu. 
larisation par manque d'une connaissance suffisante 
du rôle primordial de l'Eglise parmi ce monde à ten- 
dance matérialiste? 


EN FEUILLETANT LE DERNIER POPULO Gournal 
des étudiants universitaires du Collège St-Boniface), 
quelques articles retiennent particulièrement mon 
attention, soit par l'intensité de la pensée et la sincé- 
rité évidente de l'auteur, ou encore par l'évaluation 
que l'on peut sans doute qualifier de “juste” de ce 
qui se passe sur la scène collégiale, En particulier, un 
article intitulé “Un romantisme nihiliste”, où l'auteur 
met habilement à jour la question de savoir si la soi 
disant “révolution” de la jeunesse d'aujourd'hui est 
véritablement une révolution en vue d'un change- 
ment, d'un monde meilleur, ou simplement une par- 
ticipation à la décadence des moeurs et des valeurs 
morales, Les jeunes font le jeu de la société de con- 
sommation, ils ne s'intéressent à rien. et raree ennt lne 
rencontres simplement pour se connaître et établir 
une amitié sincère et constructive, nous dit l'auteur. 
Un autre article dans POPULO se veut une évaluation 
(critique constructive) des premiers quatre mois à 
l'Institut Pédagogique, où tout ne semble pas être 
‘‘en rose”, du moins selon certains étudiants. Il y au- 
rait des problèmes techniques à régler (concentration 
de travaux à une période donnée, les heures des cours, 
des travaux qui nuisent aux stages); certains cours se- 
raient trop magistraux, et certains professeurs au- 
raient une trop grande tendance à une relation 
“professeur — étudiant secondaire”, alors que ces 
étudiants sont en réalité des professeurs en formation, 
et les reltions devraient s'approcher plus du genre 
“professeur — professeur”. 


IL N'Y AVAIT PAS DE PLEURS ET DE GRINCE- 
MENTS DE DENTS au Cercle Molière la semaine der- 
nière, du moins lorsqu'on parhit finances. Un télé- 
gramme reçu du département du Secrétaire d'Etat à 
Ottawa annonçait au CM qu'une subvention de $20 
000 leur avait été accordée. “Hourra! ” dira sans dou- 
te Claude dans son P.S. On me dit que c'est la pre- 
mière fois qu'une troupe de théâtre amateur reçoit 
plus de $15,000 en un octroi... Le CM avait davantage 
raison de se réjouir la semaine dernière apprenant que 
le gouvernement manitobain, par le ministère du 
Tourisme, des loisirs et des affaires culturelles, avait 
octroyé une somme de $1,000 (au CM et aux Intré- 
pides) à titre d'assistance pour In présentation du 
“MISTERE DE NOEL" qui fut présenté quatre soirs 
dans la cathédrale de St-Boniface, 


TAIT UNE TEMPETE DE FLI 
le jour de l'An et le jour du fameux match de football, 
le “Rose Bowl”. Un défilé de cinq milles de long, 
noyé sous les fleurs, ça fait ‘riche américain”. Et 
puis un match de football, où 106,000 spectateurs 
ont payé $10.00 du billet, en plus de 2 millions de 
dollars en droits de télévision, voilà les recettes et en- 
core les “mauvais riches américains” à l'oeuvre... 


2/ LA LIBERTE, m 


La mort d'un grand homme: 


Lester B. 


l'AWA (Presse Canadien 
ne) — Lauréat du prix Nobel 
de la paix en 1957 et pre- 
mier ministre du Canada du= 
rant les difficiles années 
1960, M, Lester Bowles 
Pearson est mort le 27 dé- 
cembre À son domicile d'Ot- 
tawa à l'âge de 75 ans, 

1 était entouré de sa fem- 
me, Marion, de son fils 
Geoffrey, professeur à lue 
niversité de Colomble-Bri- 
tannique, et de sa fille Pa- 
tricia, 

Diplomate, politicien, 
érudit et écrivain, celui qui 
Ait premier ministre du Ca- 
nada de 1963 à 1968, a suc= 
combé à un cancer qui lui 
avait déjà coûté l'ablation 
de l'œil droit, il y a deux 
ans, 

Sa mort marque le point 
final d'une carrière éminen- 
te dans la diplomatie inter- 
nationale au cours des an- 
nées 1940 et 1950, une d 
cennie d'engagement dans 
la politique nationale en tant 
que chef du parti libéral 
jusqu’en 1968, 


Depuis, i1 se Lvrait à des 
périodes d'enseignement et 
à la rédaction et à la pré= 
paration d'une étude spéci 
le sur l’aide de la Banque 
mondiale aux pays pauvres, 

M, Pearson, qui s'était 
rendu dans le Sud pour une 
période de repos, à l'occ: 
sion des Fêtes, dut rega- 
gner précipitamment la ca= 
pltale quand son état de san- 
té se détériora subitement, 
La veille de sa mort, le 
médecin de M, Pearson, le 

révéla que 
l'ancien premier ministre 
souffrait d'un cancer géné 
ralisé qui s'était attaqué 
principalement au fole, 

Avant de mourir, M, Pear= 
son avait consacré la ma 
jeure parte de son temps 
ä la rédaction de ses mé- 
moires, Un premier volume 
a été publié, un autre est 
prêt pour publication, et le 
troisième était en prépara- 
tion, 

La carrière de M, Pear- 
son a été couronnée par le 
prix Nobel de la paix pour 


Les visiteurs visés: 


Tous les visiteurs (non- 
immigrants) qui désirent 
travailler au Canada de- 
vront, après le ler janvier 
1973, obtenir un visa d'em= 
ploi. C’est ce qu'a annoncé 
à la fin de décembre M, 
Robert Andras, ministre de 
la Main-d'oeuvre et de l'Im= 
migration, En outre, les vi- 
siteurs qui veulent: demeu- 
rer plus de trois mois au 
Canada devront s'inscrire 
auprès d'un fonctionnaire de 
l'immigration, Le dessein et 
la conséquence de cette ré= 
glementation, explique M, 
Andras, sont de 


petit nombre de ceux qui 
veulent passer plus de trois 
mois au Canada ou y trou= 
ver du travail auront besoin 
de documents, On croit que 
ce systeme, non seulement 
facilitera le passage des tou= 
ristes, mais éliminera en 
outre la nécessité d'un long 
examen pour établir le con= 
trôle des personnes autres 
que les citoyens canadiens 
et les immigrants reçus, 

En annonçant le nouveau 
règlement, M, Andras asou- 
ligné que ‘la plupart des 
pays développés font usage 
d'un permis de ce genre 
pour contrôler l'emploi des 
- “contrôler l'emploi des étrangers dans les limites 
visiteurs au Canada; et de leur territoire”, Les 
- “faciliter les allées et Etats-Unis, la Grande-B 
venues des touristes”, tagne et la France ont un 
système semblable, 

Cela ne signifie pas qu'on 
interdira à tous les non- 
immigrants de travailler au 
Canada, A moins d'exemp= 
Hlon, les visiteurs ne pour 
ront pas obtenfr un visa 
d'emploi s’il y a des ci- 
toyens canadiens ou des 1m 
migrants capables de faire 
le ministre, protégera l'ef- Je travail et en mesure de 
fectif ouvrier canadien con- remplir le poste disponible, 
tre l'emploi injustiflé et à Les non-immigrants qui 
court terme de main-d’œu- seront au Canada le ler 
vre étrangère, établissant janvier 1973 devront s'ins- 
du même coup un certain crire auprès d'un agent 
contrôle des visiteurs dont d'immigration s'ils veulent 
le séjour se prolonge. En prolonger leur séjour après 
réalité, les nouveaux règle- le ler avril 1973, Les de= 
ments seront à l'avantage  mandes pourront se faire 
de l’économie canadienne: aux postes-frontières, où 
is mettront un plus grand dans les Centres d'Immi- 
nombre d'emplois à la dis=  gration du Canada, vu encore 
position des Canadiens, tout dans certains Centres de 
en maintenant les facilités Mai anada où 
d'entrée pour les millions l'on établira leur statut, 
de visiteurs que reçoit le Ceux qui sont déjà en pos= 
Canada chaque année.” session d'une permission 

Puisque la plupart des 38 écrite d'un agent d'im 
millions de visiteurs ve- gration n'ont pas à s’ins- 
nant au Canada chaque an- cri ant l'expiration de 
née n’y demeurent pas etn’y telle permission, 
prennent pas d'emploi, leur Les travailleurs invités à 
entrée comme touristes ne remplir des emplois tempo= 
sera pas affectée, Seul le raires pourront faire les 


Monsieur Andras a tenu 
à souligner que ces nouvel= 
les dispositions du “Règle 
ment sur la fiche d'entrée 
des non-immigrants et sur 
les visas d'emploi’? ne s'ap 
pliquent ni aux Canadiens 
ni aux immigrants reçus. 

‘Ce règlement, poursuit 


l'oeuvre du 


Pearson 


la part active qu'il avait de sérieuses ba 
prise dans l'organisation sur le parquet des Commu 
d'une force de l'ONU pour nes qu'à l'extérieur, parti 
le maintien de la paix au  culièrement au Québec, où 
Moyen-Orient en 1950, Cette le régime fédéral était vio= 
paix avait durée une dizai- lemment mis en doute, {1 ne 
ne d'années après quoi ly se départit jamais de son 
eut la reprise des combats calme légendaire, et passa 
entre les pays Arabes et à l'histoire comme l'hom= 
Israël en 1907, peu detemps me des compromis qui sut 
avant que M, Pearson ne dé- apaiser les passions avant 
cide de quitter la Scène po- de résoudre les problèmes, 
litique, Comme diplomate de car= 
Les années qu'il a pas  rière, ministre des Affaires 
sées à la tête d'un gouver- extérieures pendant une die 
nement minoritaire ont été zalne d'années, puis chef 
marquées par une succes- du parti Libéral et premier 
sion de mesures sociales, ministre, M, Pearson a joué 
telles que l'assurance-ma- un rôle de premier plan dans 
ladie, la reconnaissance de la cristallisation d'un Cana« 
la place spéciale du Québec da politiquement indépen- 
au sein de la Confédération, dant de la Grande-Bretagne, 
la suspension de la peine qui s'est également dégagé 
capitale pour une période de graduellement de l'emprise 
cinq années et l'adoption américaine pour devenirune 
controversée du drapeauca= puissance moyenne, 
nadien qui s’est substitué à La famille du défunt a 
celuf qui portaiti"Union Jack demandé que des dons soient 
britannique, remis à la Société canadien- 
1 était affable, d'abord ne contre le cancer, au lieu 
facile, humoriste et boute- de fleurs, (La Presse) 
en-train, S'1 dut affronter 


un “visa d'emploi” 


démarches nécessaires pour 
obtenir un visa d'emploi a= 
vant leur venue au Canada, 
en consultant les représen« 
tants de l'Immigration ca- 
nadienne à l'étranger, De 
même, les employeurs ca- 
nadiens peuvent continuer 
de demander des travail 
leurs temporaires pour 
remplir certains postes, 
L'objectif, cependant, est de 
n'accorder des visas que 
dans les cas où il n’y a pas 
de travailleurs canadiens 
disponibles, 

Font exception à la règle 
les diplomates et les mili 
taires en poste au Canada, conclut M, Andras, permete 
puisque leur présence ici tra aux Canadiens d’avoir 
fait L'objet d’ententes inter- accès à un plus grand nom 
nationales, 11 en est de mé- bre d'emplois, aux touristes 
me, entre autres, des jour- de continuer à entrer au 
nalistes étrangers, deshom- Canada sans formalités, et 
mes d'affaires de passage, donnera au ministère un 
des membres du clergé, des moyen légal d'établir le sta= 
professionnels du sport où tut de tout visiteur au 
des membres d'équipages Canada,” 


des avions ou navires étran- 
gers, 

Les résidents des Etats 
Unis qui occupent un eme 
ploi à plein temps au Cana= 
da obtiendront un visa de 
nos agents d'immigration 
aux postes-frontières, 

Toute violation à ce règle- 
ment sera considérée come 
me un délit en vertu de la 
Loi sur l'Immigration, pas- 
sible d'amende allant jus- 
qu’à $500 et d'un emprison- 
nement maximum de six 
mols, ou encore d'expulsion 
du Canada, 

“Ce nouveau règlement, 


LA REINE DU FESTIVAL 


Mademoiselle Diane Bé= 
rubé, reine du Festival du 
Voyageur 1972, a prononcé maisons d’affaires et l’oc= 
un discours destiné auxhom casion de continuer me 
mes d’affaires, lors d’undé- des au Collège de 
Jeuner, mercredi le 3 jan- Boniface, Grâce à AirCana= 
ver dernier au Club La da, je projette un voyage au 
Vérendrye, naval de Québec,” 
Mademoiselle Bérubé a Elle a en outre souligné 
voyagé pendant cinq jours que les nombreuses récep= 
chez nos voisins du Sudavec tions à l'intention des can- 
un cortège organisé par le didates avant le Festival ain= 
ministère du Tourisme etde Si que les défilés, les entre= 
la Récréation, Elle a égale- vues à la télé où elles por= 
ment visité plusieurs tent une écharpe inscrite 
gions manitobaines afin de du nom de leur commandi- 
faire connaître ce festival taire constitue une bonne rê= 
d'hiver unique, clame pour un commerce, 


‘J'ai reçu plusieurs ca= 
deaux venant de diverses 
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“Non, c'est pas possible!” 


Et que ferez-vous avec $100,000? 


Mercredi, le 3 janvie: 
10h30, Le téléphone sonne 


9 e au bureau de l'Office natlo= 
nal du film à Winnipeg, La 
longue distance de Montréal 


chronique de l'Office de la langue française par Loui-Paul est pour M, Alcide Dupuis 
— ‘‘c'est bien M, Alcide Du= 
puis?! 

FORMES CORRECTES Run À 

a = ‘vous avez acheté un bil 

La cueillette du courrier La levée du courrier let Loto-Québec?" 

La cueillette des ordures L'enlèvement des ordures = “oui; est-ce que j'ai ga 

ménagères ménagères gné?” 

La cueillette des oeufs La collecte des oeufs = “oui, Etes-vous en bonne 

La cueillette des vieux jour: Le ramassage des vieux santé? 

naux journaux = out; qu'est-ce que j'ai 

La cueillette des pommes La récolte des pommes 

de terre de terre 

La cueillette de la docu- La recherche de In dou 

mentation mentation 


FORMES FAUTIV 


gagné?” 


= ‘êtes-vous assis?” 
= “ouf; combien ai-je 
gné? 
= “est-ce qu'il y a des g 

autour de vous?" 

= “oui! J'ai gagné quoi?” 

- ‘vous avez gagné le deux= 

lème prix de Ia Super Loto= 1 ne pouvalt y avoir de dou= M, Dupuis, un célibataire te que peut-être un jour ii 
Québec,” te, répond M, Dupuis; on de 34 ans et originaire de prendra un an pour voya- 
On s'émeut et à juste titre de l'importance que cer= "c'est comblen ça?" connaissait tous les détails, Verner en Ontario, œuvre ger, “pour me recycler, car 
tains auteurs et certains linguistes “nouvelle vague” -:$100,000,, le numéro de mon billet, Et à l'Office national du flm 1 ÿ a longtemps que jy 
donnent au joual, Je pense que le joual est un phéno= puis hier j'ai fait un appel à Winnipeg depuis un an et pensi 

mène marginal et qu'il faut cesser d'en parler, 1 s'é- Vendredi, le cinq janvier; à Montréal pour vérifica- trois mols, En effet, fl est Et que ferast-il avec l'are 
teindra, s'épurera en fait de lui-même avec le temps, “Non, c'est pas possible! tion, et j'ai bien gagné, le représentant francopho= gent? - “C’est trop tôt pour 
Pour mol, le véritable ennemi de la langue française est la première réactlonque Il y a trois genres de ne de l'ONF pourtout l'Ouest décider, je vais le placer 
a été et demeure la mauvaise traduction, Une langue J'ai eue”, nous explique, lors tirages dans la loterie du canadien, I est le deuxième en leu’ sûr pour l'instant” 
mal traduite, et les exemples ne manquent pas de ce d'une entrevue, M, Alcide Québec, À toutes les semal= manitobaln dans l'espace déclare M, Dupuis qui ajou= 
scandale qui a assez duré au Canada, ne peut s’impo= Dupuis, gagnant de $100,000 nes, 41 y a un tirage ‘‘mint= d'une semaine à gagnerune te qu'il a toujours eu com 
par, pa pau servir, puisqu'elle ne peut servir &expri= de la Loto-Québec, M Du loto”, avec ‘premier prix somme considérable d'arc me principe de lese que le 
mer la pensée, puts admet qu'il était blé- de $5,000; à tous les mois gent, Le mercredi précé- matériel était secondaire, et 


me après sa conversation se fait le tirage “inter- dent, 27 décembre, Mile Rita que cela ne changerait pa 
J'ai sous les yeux des instructions techniques de d'une demi-heure au télé- loto”, et le premier prix Dozols de St-Boniface avait Un petit changement ce= 


mise en marche d'un moteur et plus précisément du phone mercredi, Il sourit est alors de $125,000; le gagné $116,500 dans le pendant, que M, Dupuis nous 
système d'allumage, Or si l'anglais est soigné, (et il néanmoins en rappelant tou= tirage de la ‘“‘super-loto” “Irish Hospital Sweepe révèle en riant: ‘j'avais 
l'est invariablement dans ces cas-là, parce qu'il est tes les questions qu'on lu s'effectue à tous les trols  stakes”, pris: la résolutton de cesser 
conçu par des techniciens qui possèdent bien leur lan- avait posées, et indique en= mois (dont le dernier le M, Dupuis poursuivra-t- de fumer le premier jan- 
gue) la version française est lamentable, inacceptable core qu'on lui avait suggéré décembre), et le premier il son travail à l'ONF? — vier, mais j'ai seulement 
et totalement stérile, Jugez-en, Au lieu de système au téléphone de consulter prix est de $200,000, M, “J'aime trop mon travail tenu deux jours, j'ai repris 
d'allumage tradléiomel le traducteur sans doute sénile son gérant de banque, de Dupuis, qui admet n'avoir pour arrêter” déclare Al- Ja cigarette le 3 janvier!” 
et sûrement incompétent a le toupet de nous donner ne pas prendre un gros df- jamais gagné un prix con-  cide, qui précise par la suite 

t de se faire payer par les anglophones qui ont rete- ner ce jour-là, de prendre  sidérable auparavant, aché 

nu ses services) ce qui sult: conventionnel système une vacance avant de déci= te depuis trois ans des bil. 

de ignition, gnition existe en français, mals il signifie der quoi faire avec l'argent, _lets pour l'Inter et le Supe! 

seulement l'état d'un corps en combustion, C’est l'al= Cette vacance, M, Dupuis Loto, Il n'avait acheté qu'u 

lumage qui, dans notre langue, est l'équivalent de compte bien la prendre,s'é- billet pour le Super-Lot, 

l'anglais “ignition"!. La phrase elle-même n'a pu être tant privé de vacances du- et continuera à en acheter, 

écrite que par quelqu'un qui prétendait connaître le rant la période des Fêtes: ‘Ce qui me frappe le plus, 

français mais ne savait même pas construire une phra- “Je partirai bientôt pour nous r encore M, Due 

se en français, C'est de l'inconscience, voire de la Acapulco 
malhonnêteté, 


LA MAUVAISE TRADUCTION, 
VOILÀ L'ENNEMI 


pour trois semat- puis, c'est la réaction des 

nes, après Un passag autres quand je leur annone 
tréal pour ramasser ce que j'ai gagné; c’est fane 

Dans un autre mode d'emploi d’une machine électri= n chèque tastique = ils sont excités, 

que, je lis avec effarement la phrase suivante : ‘Avec Est-ce qu'il doutait le fait ls sont vraiment heureux 

référence à la figure attachée, suivez attentivement" qu'il avait gagné? - “Non, pour mot” 

Croyez-moi, ce charabia prétend signifier en français: 

Suivez les indications figurant sur le dessinci=joint”, 


On se fout du consommateur, pardonnez-moi l'ex= 
pression, Ce scandale, littéralement les forces vives ; k 
de notre langue, beaucoup plus que le joual qui lui, “ H 
SR D D quipement de détection 
vorisés, anglicisés, que veulent di û à à 
de plèces comme les Belles-Sœurs et En pièces dk hl t 
chées, pièces que j'ai aimées et qui sont du tré ObIIgatoire pour avions 


théâtre, 


Mais la mauvaise traduction ! Camouflage du texte 


OTTAWA = Le ministre ent à ce règlement con= 
anglais traduit le plus littéralement pour “ne pas 5' GA PA RS TL TEE LL 11 
loigner de l'anglais’; la mauvaise traduction a été un an en EP RL U ON nerS 

JR Aa pour notre langue. EI à causé 1e pros ou annopeé à a fn de claux dont le polés brut dés 

ltération des anglicismes, barbarismes et charab 


, 4 décembre que la majorité passe 44,000 livres, ainsi 
qui sont encore, en 1973, déversés sur la communauté D éronefs immatriculés que les aéronefs circulant 


en guise de français. Je sais que les bons traducteurs eue devraient désors dans un rayon de 25 milles s : : 
sont rares et coûteux, mais si le français doit survie De Gtre équipes de radios auteur de leur aérodrome de {a bière manitobaine 
vre, et s'il doit être rentable, la traductiondot s'amé- Le (LT) qui serviront départ et les appareils 58 

liorer, 11 n’y a pas d’autre choix, Car c'est dans tous essentiellement à la détece rendant à un endroit où ils x À 

les domaines que ce fléau nous atteint, RE M EE | M it b 

die un auerrissaue ur où à le sm due | [OUT 1ES ManioDains 


L'Ordonnance sur la na-  radiobalise, 


vigation aérienne rendant les Ce réglement est issu d'u 

radiobalises obligatoires ne étude approfondie du pro= ; 

entrera en vigueur une fuis  blème d'ensemble posé par faite a El 
T_ } écoulé un délai suftisantpour la recherche et le sauvela= 

permet des consultations ge dans le domaine de la 
(Eux | avec les organtsatlons pris Mvigation aëriente et ms= 


vées intéressées, telles que ritime, En 1970, un groupe 


ELECTRIC LTD les aéroclubs et écoles de de travail avait été spécia= : , : L 
SEPIERRE TÉLe tarrau | Plate, et pour lusseraus lement rm au misère lBrasserie Kiewel Pelissier 


fabricants canadiens le ur étudier et précontser 


À : temps de réaliser, mettre un règlement approprlô et il Limitée 
Ameublement * Quincaillerie Se ee PM 
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EFTERMEDITORIAL PRESS 
COMMENT ACHETER UN NUAGE? 


Janvier 1973 : un temps propice pour une 
rétrospective des événements majeurs de l'an- 
née qui vient de s'écouler, ou pour une ré- 
flexion sur les événements -qui feront les man- 
chettes durant les prochains mois. Je laisse aux 
rêveurs le soin de se lamenter sur le passé, car 
‘73 nous fournit déjà amplement de matière à 
réflexion. 

Au début de 1973, un gros point d'interroga- 
tion plane au-dessus du poste de radio CKSB, 
qui avait fêté, il y a si peu de temps, son 25e 
anniversaire d'existence. La vente de CKSB à 
suscité de vives réactions chez certains franco- 
manitobains. Pourquoi cette vente? Quel est le 
budget pour réaliser des émissions locales? 
CKSB deviendra-t-il poste d'entraînement pour 
québécois aspirants? Voilà quelques-unes des 
questions que se posent les franco-manitobains 
en général, questions qui traumatisent certains 
en particulier. Une intervention au C.R.T.C. 
aura-t-elle lieu avant la finalisation de la vente? 

Je veux bien croire que les dirigeants de 
Radio St-Boniface agissent dans ce qu'ils croient 
être le plus grand intérêt des franco-manitobains; 
je veux bien croire que personne ne cherche à 
tirer profit personnel de cette histoire; tout ce- 
la est sans doute vrai. Mais quand CKSB devient 
maillon de la chaîne française de Radio-Canada, 
les patrons seront de Radio-Canada, et ce seront 
eux qui prendront les décisions. Un poste de 
radio plus intéressant et spécialement pour les 
franco-manitobains? C'est à savoir Certes 
Radio-Canada donne ‘des garanties”, mais cer- 
taines sont formulées de telle sorte qu'il a 
champ libre. Par exemple, on garantit de l'our 
vrage aux employés actuels, mais pas nécessai- 
rement dans la même position. Voilà! le moy- 
en est évident : on n'aime pas quelqu'un, on le 


“transfère” à une autre position où il ne se 
plait pas, et il quittera de lui-même... C'est sim- 
ple, non? Enfin, tout ce que je dis à ce sujet est 
spéculatif, car finalement, comme la majorité 
des franco-manitobains, je ne sais vraiment pas 
ce que nous réserve Radio-Canada, ce qui rend 
difficile une prise de position, de peser le pour 
et le contre pour savoir si la vente est vraiment 
une bonne idée. 

En ce début d'année, le Festival du Voyageur 
‘73 est aussi dans les nouvelles, et encore là il y 
a des gens qui s'inquiètent — soit de la commer- 
cialisation du Festival, et même du Festival 
anglicisé : est-ce les anglais qui vont “organisé” 
notre Festival? Une expérience récente me lais- 
se pensif : une représentante du Festival m'ap- 
portait un communiqué du Festival, s'excusant 
d'être en retard expliquant que le délai était 
occasionné par la traduction du communiqué. 
Ouais... J'aurais plutôt pensé qu'une traduction 
du français à l'anglais était la façon de procéder, 
mais quand les communiqués sont REDIGES en 
anglais et que c'est la traduction en français 
qui occasionne un délai. Enfin, j'ai bien hâte 
de voir comment sera organisé le Festival du 
lof the) Voyageur, et à quel point ce sera une 
compétition avec le Festival de Manisphère 
dans le parc Mémorial. 

L'année 1973 sera également des plus impor- 
tantes pour le Centre Culturel Saint-Boniface. 
A la fin de 1972, le Centre Culturel a “hérité” 
le mandat culturel de la Société franco-manito- 
baine (SFM) et devra, au courant de l'année, 
faire de la “récupération culturelle" à travers la 
province. Le programme est impressionnant, 
comme l'est le volume de travail. Les grands 
francs-tireurs franco-manitobains n'hésiteront 

pas à viser la Direction du Centre culturel si ce 


dernier échoue dans sa mission; mais là où le 
travail se fait, espérons qu'on saura donner 
plein crédit à ceux qui font le travail, 

Quelques surprises surviendront sans doute 
dans le domaine politique en 1973, avec la me- 
nace d'une élection au provincial. L'année 1973 
doit être celle où le gouvernement fédéral re- 
connaît l'ouest canadien, si l'on veut croire aux 
promesses faites lors du Discours du trône. 
Mais l'intérêt vis-à-vis l'ouest peut-être sera 
éphémère, ça sent plus une “obligation plutôt 
qu‘un intérêt sincère de la part du gouverne- 
ment d'Ottawa. Enfin, c'est le jeu politique, et 
l'échiquier est parfois plus grand qu'on le pense. 

Et puis ailleurs dans le monde, la faim conti. 
nue à être un des plus grands problèmes et des 
millions d'affamés mourront en 1973, C'est la 
situation à Ranjangua Gana aux Indes, pays aux 
prises avec une sécheresse terrible. Durant les 
13 mois, il n’y a eu que deux jours de pluie : 
donc pas de récoltes, très peu d'eau à boire, et 
des milliers de réfugiés qui se sont déjà dépla- 
cés vers les villes pour y vivre ou y mourir, 
selon la générosité des habitants. 


Janvier 1973, tellement de gens se préparent 
à bien passer cette année en s'‘installant confor- 
tablement dans leur mode de vie, comme dans 
un vieux fauteuil bien rembourré, qu'on se de- 
mande s'ils sont insensibles à ce qui les entoure; 
on n'a pas besoin de CKSB; on s'amusera de 
toute façon au Festival; la culture n'intéresse 
pas; la politique est trop compliquée; et quant 
à la sécheresse et les affamés aux Indes, on met- 
tra quelques sous à la quête chaque septième 
jour — peut-être on pourra acheter un nuage. 


Hubert Pantel 


L'année 1972 fut remar= Noël! Joyeux Noëll annoncé 


RANDONNÉE JUBILAIRE 


Le Jour de l'An, c'estle nous autres L 


déployée dansungrandéven- Noces de diamant, 


par le carillon de la cathe 
drale et la mélodie des can- 
tiques et des chansons de 
notre folklore inépuisable, 
Nous voilà plongés dans la 
source de la joie, 

Une semaine se passe, 
suivent les allégresses des 
tournées du Jour de 1’An, où 
les membres de la famille 
réunis autour de l'arbre font et 
l'échange des cadeaux au 
pied du Vieux Sapin vert, 
Bonne et Heureuse Année 
crle-t=on de partout, dans 
une amblance d'embrass: 
des affectueuses et de poi= 
gnées de main chaleureuses, 
Bonne Année ! Bonne santé! 
qui est le souhait le plus 
apprécié de tous, car c'est 
à cette seule condition que 
Von peut jouir du sens de 
nos paroles sincères, n'en 
déplaise le vieux refrain ha 
bituel : “Boire un petit coup, 


quable par les grands évé- 
nements survenus au Cours 
de cette tournée impérissa- 
ble, En Angleterre, la Reine 
fêtait avec fastes royaux 
ses noces d'argent, Imagt- 
nez-vous qu'elle a célébré 
cet événement en prenant 
un bain avec la foule enthou- 
siaste de Londres, Elle était 
descendue de son plédestal 
pour se joindre au peuple 
en délire, 

Pour nous, humbles mor- 
tels, nous en particulier, 
avons célébré dans notre fa- 
mille nos noces de diamant 
‘comme tout le mondes. 

Et je dois dire que rien 
ne surpasse l'esprit de fa- 
mille chez nous. Au temps 
des Fêtes déclenchées par 
le jour de Noël; l'Enfant 
Dieu descendu du clel pour 
habiter parmi nous, en nous 
fournissant l’occasion de vi- 
vre comme du monde ordi c’est agréable, boire un gros 
naire, Fête religieuse qui coup, ça rend l'esprit mala- 
débute à la Messe de minuit de,” Refrain qui nous invt- 
suivie du Réveillon tradi- te à la prudence. Puis hop 
tionnel où l'on déguste la hop! la jeunesse s'en donne 
fameuse tourtière qui nous à coeur joie dans les chan- 
entraîne à manger et äboire sons et les danses à la mal- 
d'autres gâteries gastrono= 
miques inventées p 
bonnes : Joyeux 


jour de l’Amitié parexcel- Et puis, voilà comment 
lence qui nous envoûte à vi- la nouvelle année fut bien 
vre avec nos amis, nos voi- commencée, bien ordonnée, 
sins, dans le meilleur des sautant sur le tremplin à 
mondes avec nos meilleurs d’autres réjouissances pour 
voeux de succès, nous aider à passer des jours 
Faut-il parler de la Fête heureux et mémorables, 

des Kois-Mages le jour de La Vie ne ressemble-t- 

terminant la elle pas à un arbre séculai- 

, Jour del'An re dont les racines solides 
les Rois”. Encore une et profondes soutiennent les 
fois la famille se branches représentées par 
ble autour de la table ronde, les enfants et petits-enfants, 
Comment résister àces vic- Dans ces branches l’on pour- 
tuailles? Qui sera le Rof ra voir les produits de ces 
ou la Reine de la fête pour fruits merveilleux épanouis 
trouver la Fêve décelée dans par les talents et les quali- 
le gâteau des Rois ? Vive le tés de chacun des arbres de 
Roi! Vive la Reine! Vive notre Vie humaine qui s’est 


tail des événements déroulés 
durant la période des années 
1912-1972 qui symbolise nos 
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En tant que représentante 
du corps étudiant universi= 
taire du Collège Saint-Bont= 
son, Les glissades et le pa= face, je remercie sincè 

tinage à l'extérieur, en Ski ment tous ceux qui ont par= 
et en motoneige. Ucipé d’une façon où d’une 
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Le journaliste C,L, Sulz= 
berger du New York Times, 
fameux pour ses relations 
d'amitié avec les puissants 
de ce monde et un des con= 
fidents de M, Maurice Schu= 
mann, ministre des affaires 
étrangères de la France, 
écrit dans une correspone 
dance de Paris datée décem= 
bre 15, que ‘‘le Quai d'Or- 
say désire jouer un rôle dans 
la solution du conflit au 
Moyen-Orjent et que, biei 
que la politique fondamen- 
tale de la France n'a pas 
changé, 11 y a eu quand m 
me un nombre de change- 
ments dans des questions 
de détail qu'il ne faut pas 
ignorer, 

Ainsi, tout en maintenant 
l'embargo décrété par le 
Président De Gaulle sur la 
vente des armes à Israël et 
ä ses voisins, la France a 
négocié en bonne fol la res= 
ltution des sommes payées 
par Israël pour l'achat des 
Mirages, y ajoutant l'intérêt 
respectif, 

“Ce qui est important, a= 
joute-t-1l, Paris a averti la 
Lybie qu'elle n'a pas le 


Le rôle de la France 
dans le conflit du Moyen Orient 


droit de stationner les Mi= 
rages acquis en France sur 
le territoire égyptien ou de 
fusionner ses forces avec 
celles d'Egypte, 

“Si les milieux diploma= 
tiques de France n'entre= 
tiennent pas l'espoir d'un 
règlement Immédiat au Moy= 
en-Orient, l'opinion prédo= 
minante est que la dernière 
résolution de l’Assemblée 
Générale des Nations-Unies 
na pas été mauvaise pour 
Israël, parce que de 
du Quai d'Ors: 
absolument dans ses droits 
de marchander la retraite 
de ses forces des territoi= 
res arabes occupés contre 
la reconnaissance par les 
pays arabes du droit d'Is- 
raël à l'existence, renforcée 
par un traité de paix pré 
voyant des garanties de sè= 
curité simples et pratiques, 

“Parts est enclin de voir 
l'implantation d'une force 
militaire internationale en 
tre l'Egypte et Israël, force 
qui ne saurait être retirée 
sauf avec le consentement 
unanime du Conseil de Sé- 


curité. La France recognaît 


donc que le retrait de la 
force symbolique des 

tlons-Unies à l'ordre du 
Président Nasser, qui fut 
mis en oeuvre par l'ancien 
Secrétaire des Nations- 
Unies M, U, Than, a rendu 
la guerre de 1907 inévita 


r conclut sa 
longue dépêche par la re= 
marque que la France, une 
puissance secondaire à 
l'heure actuelle, regarde a 
vec intérêt son éventuelle 
posture d’intermédiaire en= 
tre l'Europe et les Etats- 
Unis, entre les Etats-Unis 
et le Vietnam et enfin com 
me la voix de coulisse entre 
le conflit entre Israël et les 
pays arabes, 

Si le rôle que la France de 
M. Schumann vient de s'as- 
signer est réel ou illusoire, 
seul le temps le dira, Nous 
ne sommes pas loin des 
élections générales du Prine 
temps 1973, Même si le pré 
sent Gouvernement reste au 
pouvoir — ce qui n'ést p 
absolument sûr — on s'aper= 
goit déjà d’un certain chan- 
gement dans l'opinion publi= 


UN MINI-VAMPIRE: 
LE MOUSTIQUE 


Peut-être êtes-vous inté- 
ressé, lisons-nous dans 
l'hebdomadaire “Découvrir 
1es animaux? (Larousse), par 
la quantité de sang que vous 
donnez pour le développe= 
ment de la race Moustique? 
En pesant un individu avant 
et après son repas, on a 
montré qu’il ingère plus que 
son propre poids, entre 15 
et 2 fois celui-ci, Le pré= 
lèvement varie donc entre 
4mma pour les petites es- 
pêces et 10mmä pour les 
grosses (Culex), soit le vo= 
lume d'une petite goutte, 
Pour cette opération, l'In- 
secte dispose d'un assorti- 
ment complet de chirurgien. 
Mandibules et maxilles sont 
transformées en stylets fins 
et acérés, qui percent la 
peau et repèrent les capll- 
laires sanguins, Puis deux 
autres appendices, que l'on 
pourrait comparer à des se 
ringues, vont permettre, 
V'un, l'injection dans la plaie 
d'une salive anticongulante 
dont le rôle esi évident, 
l'autre, l'aspiration du li= 


OÙ 


L'Hète Jean LePage 
eueillir ses clients et am 
cophones. 


Vous V'avez it 
Au restaurant 


quide sanguin, Le tout est 
enfermé dans un tuyau sou- 
ple (le labium) qui assure 
le guidage au moment de la 
pénétration dans l’épider 
me, Le dispositif est même 
perfectionné par la présen- 
ce, à la base de ces serin- 
gues, d'une pompe aspiran- 
te et foulante actonnée par 
des muscles puissants, 


Remarquons aussi que la 
femelle ne pique pas au ha 
sard, mais qu'elle explore 
minutieusement la surface 
de la peau après s'être po= 
sée, Elle enfonce ses sty- 
lets dans les endroits qu'elle 
juge les plus favorables, 
sans doute ceux déjà lésés 
par de minuscules égratis 


gnures, Quand elle a achevé 
sa ponction, que se passe= 
t-11? Quelques minutes a= 
près apparaît sur la peau 
une lache blanchâtre, entou= 
rée d'une zone plus rouge 
et accompagnée d'une dé- 
mangeaison légère, Cette 
première manifestation dis= 
paraît en une heure environ 
pour faire place à un ren- 
flement rouge et irritant, 
dû à la présence d’hista- 
mine dans la salive de l'In+ 
secte et considéré comme 
une réaction allergique, Ce= 
ci est confirmé par la très 
grande variété des répon- 
ses individuelles et l'absen- 
ce d'inflammation chez les 
jeunes enfants, lors de leurs 
premières plaûres, 
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SALON MORTUAIRE 


que de France qui oblige le 
gouvernement de la Répu- 
blique de reviser sa politi= 
que violemment anti-is 

lienne, introduite par le Gé- 
néral de Gaulle après la 
guerre de 1967, En effet, 
le Général de Gaulle, qui 
après La campagne de 1956, 
avait salué en Israël, ‘'no= 
tre brave et cher allié”, 
considérait comme un af- 
front personnel le fait qu'is- 
raël avait ignoré son avis 
qui était de ne rien entre 
prendre pour se sauver de 
la mort lente par suffoca- 
tion que l'Egypte lui avait 
préparée, suite à la clôture 
des détrolts de Tiranetcon= 
damna Israël et le peuple 
juif entier, comme ‘‘une na 
ton arrogante, sûre d'elle- 
même et désireuse d'impo= 
ser ses vues aux autres na= 


Un embargo s'ensuivit et 
les relations entre la Frane 
ce et Israël glissèrent au 
niveau le plus bas, Tandis 
que, grâce aux bons offices 
de M, Schumann, la France 
prodigua une affection dé- 
mesurée aux pays arabes, 
affection sentimentale que, 
ni les déboires causés par 
l'affaire du pétrole d'AI 
rie, ni les émeutes provo= 
quées par Quadaffi au Tchad 
et au Niger, ne réussirent 
à amolndrir, 

C'est que le Général de 

le, M, Schumann, M. 
Debré et leurs amis étaient 
profondément convaincus 
que la Mare Nostrum s’é= 
tait transformée dans une 
mer française et que la 
France devait profiter de 
ses bonnes relations avec 
le monde arabe en tant que 
le premier représentant du 
monde chrétien dans les pays 
du Croissant depuis les 
temps de François ler, 


Abstraction faite de 1’or= 
gueil blessé d’un président 
de la taille du Général de 
Gaulle, 11 s'agissait pour la 
diplomatie française de dé- 
montrer aux Arabes que la 
France était leur melleur 

m{ et aussi leur mell 
avocat dans le con 
grandes nation: 
quent, que c’ét 
France qu'ils 
orenter leurs aspirations 
et concentrer leurs efforts, 

On raconte que, après une 
attaque virulente contre 1s= 
raël aux Nations-Unies, M, 
Schumann, le ministre des 
Affaires étrangères de la 
France, s'est va embrassé 
par son collègue égyptien 
qui lui crin à pleine voix: 
“Vous êtes le plus grand 
avocat de la cause arabe et 
si vous vous faites conver= 
Ur à l’islamisme, votre nom 
sera vénéré comme celui 
du Prophète,” En quelle me= 
sure cette flatterle a fait 
plaisir où non à M, Schu- 
mann qui est un juif con« 
verti, on ne le sait pas, Il 
suffit de dire que le com« 
pliment ne l'a certainement 
pas laissé froid, Mais de 
puis la mort du Général de 
Gaulle et l'avènement au 
pouvoir de M, Georges Pom- 
pidou, la politique anti-15= 
raélienne du Chef de la di 
plomatie française a subi des 
brêches sérieuses, Car M, 
Pompidou, qui n'est pas mu= 
ni de lauréole du résistant 
où de l'orgueil du général, 
s'est décidé pour une politi= 
que moins partisane et plus 
équilibrée, Avec les qualité: 
d'un ancien normallen aux= 
quelles s'ajoute l'esprit pra= 
tique d’un ancien banquier, 
le président Pompidou de= 
vrait graduellement s'éloi- 
gner de la politique de gran 
deur préchée par de Gaulle, 
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L'agriculture canadienne 
a traversé au cours des 30 
dernières années une pério= 
de d'évolution rapide qui a 
entrafné un accroissement 
de la production, une amé= 
lioration de l'efficacité et 
une modification du milieu 
rural chez nous, 

Les statistiques du recen- 
sement de 1971 reflètent 
l'ampleur de ces transfor= 
mations, 

M. J-B, R, Daviault, de 
la Direction de l'économie 
d'Agriculture Canada, a ras= 
semblé quelques-unes de: 
statistiques les plus révi 
latrices afin de dégager L'0= 
rientation nouvelle que prend 
l'agriculture, 


POPULATION AGRICOLE : 


Au cours des 90 derniè- 
res années, le pourcentage 
de la population vivant dans 
les fermes est tombé de 27 
à 6.%, M. Daviault fait re- 
marquer que “la même ten- 
dance à une réduction du 
nombre de gens dans les 
fermes se rencontre dans 
les autres pays à industri- 
alisat{on rapide,” 

En 1971, le Canada comp= 
tait au total 216 millions 
d'habitants, dont 1,5 million 
vivaient dans les fermes, 


TERRES AGRICOLES : 


L'agriculture utilise plus 
de terres que toute autre 


Statistiques agricoles canadiennes 


industrie au Canada, Selon 
M, Daviault, ‘‘la taille mê= 
me des surfaces de terres 
agricoles a influencé la 
structure de l'économie glo= 
bale du Canada” A elle 
seule, la distance a créé le 
besoin de fournir des moyens 
de transport pour rassem= 
bler les facteurs de produc= 
tion et les produits à vendre, 
En 1966, la surface totale 
des terres agricoles s’éle- 
vait à 174,1 millions d’acre. 
y compris les terres amé- 
liorées et non améliorées, 
En 1971, la même surface 
totalisait 169,7 millions d'a- 
cres, 


NOMBRE ET TAILLE DES 


Les termes s'agrandis- 
sent pour tirer profit des 
nouveautés techniques et d'u 
ne gamme plus étendue d'at- 
faires, Cela a entraîné un 
déclin régulier du nombre 
total de fermes depuis 1941 
dans les provinces de l'At- 
lantique, au Québec, en One 
tario et dans les Prairies, 

M, Daviauit fait rema 
quer que ‘‘le déclin n'a é 
ni aussi prononcé ni aussi 
régulier en Colomble-Bri- 
tannique”” En Colomble- 
Britannique, le nombre des 
fermes habitées a diminué 
depuis 1941, mais il y a eu 
une légère remontée vers 
1951 avant la reprise du dé- 
clin. Pour l’ensemble du C 


nada, le nombre des fer- 
mes habitées est tombé de 
32,858 en 1941 à 366,128 
en 1971, La taille moyenne 
des fermes a augmenté ré- 
gulièrement pour passer de 
237 acres en 1941 à 403 en 
1971, 


VALEUR DES FERMES : 


Les sommes investies 
dans les exploitations agri= 
coles sont passées de 4,2 
milliards de dollars en 1941 
à environ 23,7 en 1971, soit 
une augmentation de 458%, 
En 1941 et en 1971, les som= 
mes investies ont été res- 
pectivement de 3 milliards 
de dollars et de 16 milliards 
de dollars dans les terres 
et les constructions; 590 
millions de dollars et 4,5 
milliards dans le matériel 
et l'équipement, et 620 mil= 
lions de dollars et 9,1 mil 
liards de dollars dans le 
bétail et la volaille, 


REVENUS AGRICOLI 


Les revenus agricoles en 
espèces sont passés d'une 
moyenne de 624 millions de 
dollars pour la période de 
1935 à 1939 à LG milliard 
de dollars en moyenne pour 
les dix années suivantes, 
Vers 1951 {ls ont atteint un 
total de 2,7 millfards de dol= 
lards et en 1971 un record 
de 4,5 milliards de dollars, 
Les recettes agricoles en 


Établissement d'un office de 
commercialisation des oeufs 


OTTAWA, 4 janvier 1973 - 
La formation d'un office na- 
tlonal de commerclalisation 
des oeufs au Canada a matn- 
tenant franchi toutes les éta= 
pes officielles, a déclaré 
aujourd’hui le ministre de 
l'Agriculture, M, Eugene F, 
Whelan, 

La proclamation ordon- 
nant la création de l'office 
est entrée en vigueur le 15 
décembre dernier, 

L'accord ouvrant la voie 
à l'établissement de cet ot- 
fice a été signé ennovembre 

les représentants du 
gouvernement fédéral et de 
neuf gouvernements provin 
claux, 

Terre-Neuve n'a pas ene 
core apposé sa signature à 
l'accord, mals à manife 
ouvertement son intention 
d'y adhérer, On s’attend que 

rre-Neuve fasse connafe 
tre sa décision peu après 
la publication d'un rapport 
d'enquête sur l'industrie des 
œufs dans cette province 

“La formation d'un office 
national de commerctalisa- 
tion des œufs constitue une 
étape importante dans les 
annales de l’agriculture ca= 
nadienne”, à dit M, Whelan, 

C'est le premier office de 
cette nature établi en vertu 
de la loi sur ies offices de 
commerctalisation des pro= 
duits de ferme, Tous ceux qui 
ont pris part à la réalisa 
tion de cet événement his- 
torique méritent des félici= 
tations, 

“Un_ programme efficace 
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de gestion de l'offre au pa= 
lier national est une façon 
d'assurer au consommateur 
un approvisionnement régu= 
lier d'oeufs de bonne qua= 
lité à des prix équitables et 
plutôt stables et de mettre 
toute l'industrie à l'abri de 
l'instabilité liée aux haus- 
ses et aux baisses cycli- 
ques dont elle souffre de- 
puis des années, 

“A est réconfortant de 
constater que les produc- 
teurs d'oeufs ont été les 
premiers à conjuguer leurs 
efforts pour se donner un 
plan de mise en marché qui, 
appliqué ailleurs, pourra = 
voir des effets bénéfiques 
sur la commercialts 
d'autres produits”? 

M, Whelan est d'opinior 
que les offices de commer= 

alisation Sont un moyen 
de favoriser l'expansion et 
le développement de l'agri= 
culture canadienne, Eneffet, 
de tels organismes sont en 
mesure de passer des con 

ats à terme et de garanti 
la continuité des approvis 
siomements à nos marchès 
d'exportation, 

‘La façon concertée d'en 
visager la commercialisa 
Uon des oeufs aux deux pa- 
liers de gouvernement est 
une formule susceptible de 
servir d'exemple classique 
à l'évolution et à l'exercice 
des relations fédérales-pro= 
vinciales”?, à souligné le Mi= 
nistre. 

“La mise en oeuvre de 
cette formule repose sur un 


bel esprit de confiance mu- 
telle, de collaboration et 
de coordination; elle pour- 
rait bien s'avérer une for= 
mule applicable à la solu- 
tion avantageuse de plu- 
sieurs autres problèmes ça= 
nadiens,”* 

Le conseil d'admintstra= 
tion de L'office canadien de 
commerctalisation des oeufs 
se composera de dix mem= 
bres, désignés par les dix 
officiers provinciaux de 
vente du même produit, 

Au début, les administra= 
teurs du Conseil canadien 
des producteurs d'oeufs a= 
giront comme membres de 
l'office, Ce sont MM: PJ, 
Friesen, Aldergrove (C.-B); 
P.F, Fldridge, Calga 
GB) HI 
Stoughton (Sas k.); 
Froese, Oak Bluff (Man.); 
JS. Hyde, Dundas (Ont); 
Gilles Yerge ont réal 
(Québec); Has Law, 
field Polnt (N.-B); Lestie 
Hutchinson, Berwick (N- 
E.} L.K, Kennedy, Charlote 
tetown (-P,-E.); 

St George’s District (T. 
N.) 


Tôt en janvier, l'office 
tiendra sa première rêu- 
nion à Ottawa, Les me 
bres éliront alors leurs 
dirigeants et arréteront la 
procédure à suivre pour la 
mise en application du pro= 
gramme national de com 
mercialisation, 


espèces et le revenu agri- 
cole net varient tous deux 
d'année en annde, Le revenu 
agricole net a atteint son 
maximum en 1951 et en 1966 
avec 1,9 milliard de dollar: 

Pour la période de 1995 
à 1939, la moyenne attel- 
gnait 917 millions de dol- 
lars, pour passer à 1,4 mil- 
liard en 1949, redescendre 
à 922 millions en 1961 et 
remonter à 1,3 milliard de 
dollars en 1970, En 1971, le 
revenu agricole net a atteint 
1,6 milliard de dollars, 


EAPORTATIONS AGRICO- 
LES: 


L'agriculture contribue 
pour une grande part aux 
exportations totales du Ca= 
nada, Au cours de la période 
1949 à 1970, les exporta- 
tions agricoles ont varié 
d'un maximum de 31,9% à 
un minimum de 8,9% des 


exportations totales du Ca 
nada, Les exportations agri= 
coles sont passées de 954 
millions en 1949 à environ 
2 milliards de dollars en 
1971, soit une hausse d'en- 
viron 108%. 


MAIN-D'OEUVRE AGRI- 
COLE: 


Le chiffre total de 1a main- 
d'oeuvre agricole canadien= 
ne a diminué constamment 
de 1,082,000 en 1949 à 523, 
000 en 1971, M. Daviault 
nous prévient que ‘‘le dé- 
clin de la main-d'oeuvre a- 
gricole ne signifie pas stric= 
tement une diminution de la 
contribution de l'agriculture 
à l'économie nationale, 

Dans les pays à écono= 
mie croissante, dont le Ca- 
nada, la population agrico= 
le sert de réservoir et four- 
nit un nombre toujours gran= 
dissant de travailleurs aux 


professions libérales, à l’in= 
dustrie, au commerce, aux 
postes qualifiés et autres, 
Ceux qui demeurent dans 
l'agriculture bénéficient de 
l'expansion du reste de 1'6= 
conomie à cause d'une ex= 
pansion croissante de dé» 
bouchés pour les produits 
agricoles résultant de l'aug 
mentation de la population 
totale etnon-agricole, “_L?a= 
griculture n'entre donc pas 
dans un stade débilitant, 
puisqu'elle augmente son ap= 
Utude à nourrirun plus grand 
nombre de personnes. Les 
agriculteurs canadiens ont 
largement fait preuve de cet 
te aptitude, Les accroisse= 
ments de production ont en= 
trafné une hausse du reve 
nu, ainsi qu'une aptitude des 
agriculteurs canadiens à 
nourrir plus de personnes 
au Canada et à exporter da- 
vantage à l'étranger.” 


Autopac revise sa position 
vis-à-vis tracteurs 


L'assurance Autopac sur 
tracteurs immatriculés ne 
sera plus obligatoire après 
le premier mars 1973, dé- 
clarait récemment J,0, Dut= 
ton, de la Corporation mani= 
tobaine des assurances pu- 
bliques, 

Ce changement, en vigueur 
pour l’année 1973-74, vaut 
pour les 429 tracteurs im 
matriculés au Manitoba qui 
sont reconnaissables par les 
lettres “TR? sur leurs pla- 
ques d’immatriculation, Les 
lettres ‘TR désignent tout 
tracteur, y inclus ceux des 
fermes, qui sont utilisés sur 
les grandes routes à tirer 
une charge autre qu'un pro= 


duit ou équipement du fer- 
mier, 

Les fermiers qui ne voya= 
gent pas Sur les grandes 
routes avec leurs tracteurs, 
ou, s'ils le font, utilisent 
simplement leurs tracteurs 
pour transporter leur pro= 
duit, ne sont pas sujets à 
l'immatriculation ou a5su= 
rance Autopac, d'expliquer 
M, Dutton, Ce dernier ajoute 
qu’un propriétaire de trac= 
teur désirant se procurer de 
l'assurance, doit le faire 
par application séparée, par 
l'intermédiaire d'un agent 
d'assurance Autopacs 

Au courant de la première 
année d’ex{stence d'Autopac, 


les propriétaires de trac= 
teur avec plaque d'immatri= 
culation “TR” ont versé 
$132 pour l'assurance de 
base ($200 déductible), M, 
Dutton précise que l'obliga 

tion de cette assurance est 
éliminée, car le montant de 
base ($132) est trop élevé 
pour certains genres de 
tracteurs immatriculés, et 
trop bas pour d'autres, 

Si un propriétaire de trac= 
teur désire se procurer plus 
d'assurance, les tarifs se- 
ront déterminés sur une base 
individuelle, compte tenu 
des facteurs tels la valeur 
du tracteur et l'usage qu'on 
en fait, 


M. Armand Guonette 


Félicitations à André et 
Pat Pantel pour la naissance 
d'une fille, Félicitations 
aussi à Guy et Pauline Des 
chambault pour la naissance 
d’un garçon, 


Les Chevaliers de Colomb 
viennent de donner quatre 
trophées pour des tournois 
annuels de hockey, Le pre- 
mier tournoi eut lieu entre 
Noël et le Jour de l'An, 
Dans la catégorie 8 ans et 
moins, c’est l'équipe de 
Birtle qui remporta Le tro= 
phée; chez les 10 ans et 
moins, ce fut l'équipe de St- 
Lazare, pilotée par Clarence 
Haney; chez les 12 ans et 
moins, c'est l'équipe de St- 
Lazare, entrafnée par Philip 
Fafard; chez les 14 ans et 
moins, c'est l'équipe de 
Binscarth qui sortit victo= 
rieuse, Félicitations aux or= 
ganisateurs de ces tournois, 
soit Philip Fafard, Conrad 
Plante, Yvan Tremblay et 
Ivan Jones, Merci aux da= 
mes qui se sont occupées du 


ST-LAZARE 


restaurant, Bravo aux Che= 
valiers pour cette heureuse 
initiative, On estime à plus 
de 600 les personnes qui ont 
assisté aux différentes jou= 
tes, 


Mile Suzanne Jeanson don= 
nera un concert dans la Sal= 
le des Chevaliers le 28 jan- 
ver, Bienvenue à tous, 


Une réunton d’information 
aura lieu le 17 janvier à 8h90 
du soir, ayant comme but de 
mettre les gens au courant 
de différentes activités de 
la paroisse et des program 
mes futurs. Cette réunion 
sera suivie d'un vin et fro= 
mage, 


Nos sincères sympathies 
aux familles Bloin et De- 
corby, à l'occasion de la 
mort de Mme Paul Decorby 
née Jeanne Bloin; nos sym= 
pathies aussi aux familles 
Tremblay à l'occasion du 
décès de M, Sylvio Trem= 


blay, 


Mme R. Tharrion 


878-3341 


LORETTE 


Nous offrons nos sincères 
sympathies à la famille de 
M, et Mme Alexandre Lan- 
dry, à L'occasion du décès 
de Mme Marle-Julie Mc Dou- 
gall (née Vandal), mère d'A= 
lec, survenu le 5 janvier 
1973, à l'hôpital Ste-Anne, 
Mme McDougall est née le 
19 janvier 1883, Elle a con= 
nu une heureuse vieillesse, 
a joui d’une bonne santé jus 
qu’à environ un mois alors 
qu'elle sentit ses forces di- 
miuer, Elle est toujours 
demeure avec son fils 
Alec et sa famille, 


Nos sympathies s'adres= 
sent aussi aux trois soeurs 
de Mile Elise McDougall, 
décédée à St-Norbert le 19 
décembre 1972, Ses soeurs 
sont Mme A, Manaigre de 

Norbert, J, Smith et V. 
Skillen de Dryden en Onta- 
rio, Mile MeDougall est née 
et a passé sa vie à Lorette, 
avec sa mère (décédée en 


1962), Elise était la soeur 
de M, l'abbé Donat McDou= 
gall, décédé en 1966, Son 
service et sa sépulture ont 
eu lieu à Lorette, Un goû= 
ter fut servi par la Ligue 
des Femmes Catholiques aux 
parents et amis, 


Le dimanche 14 janvier 11 
y aura bingo au gymnase de 
l'école de Lorette, 

invités. 


Félicitations à notre club 
de hockey qui a gagné la 
partie du dimanche 7 janvier 
à l'arène de Lorette, contre 
une équipe d'Ile-des-Chê« 
nes, au compte de 5 à 1, 


M, Cyprien Bohémier, son 
épouse et ses trois enfants, 
sont allés visiter leur soeur 

Vancouver, Ils ont bien 
jou de leur voyage et ont 
manqué la tem pêtel 


Soirée de Noël au foyer Villa-des-Chênes 


Durant le temps des fêtes 
une soirée de Noël fut orgas 
nisée par les Directeurs 
pour les résidents de la 
Villa-des-Chênes, Voici le 
personnel de la direction: 
Guy Trudeau, président, 
Léo-J, Dumaine, vice-pré- 
sident, Louise Trudeau, se- 
crétaire, Rémi d'Auteuil et 
Steve Swerdyliak. 

La soirée débuta à 6h00 
pm, par des “cocktails” 
jusqu'à 7h00 p.m, Avant le 
succulent souper, M. le Pré 
sident souhaitait de Joyeuses 
Fêtes aux locataires du 
Foyer et félicitait ses 
bres du Comité de leur 
vouement, Le souper, pré= 
paré et servi par les dames 
des membres du Comité, 
comprenait: bon ragoût de 
l’ancien temps, tourtières, 
dinde farcie, boulettes de 
champignons, jambon, etc, 

Le souper terminé, le 
Père Noël nous arrive en 
distribuant les cadeaux des 
locataires entre eux-mê- 
mes, 

Durant la veillée 11 y eut 
de très anciennes chansons 
et des histoires chantées et 
contées par MM, Raoul Ra= 


Locataires et directeurs partagent ensemble le souper 


cine, Henri Bérard et Geor= 
ges Trudeau, résidents du 
Foyer, 

M, Georges Trudeau à 
compagnait, avec sa musique 
à bouche, les danseurs de 
“set carré”, gigues, rigo= 


RRPID DATA 


HAT, RUE MAIN, 


RONEO + FARRINGTON + SCRIPTOMATIC 


( ù Spécialistes dans l'équipement 


de bureau 


Confiez-nous vos besoins 


LARRY WEBER, g 


Appelez-nous au 


582-4945 


dons, etc, et M, Henri Bé= 
rard faisait la “‘calle”, 

La fête se terminait par 
la distribution des cadeaux= 
surprises très impressions 
mants donnés par les rèsi- 
dents de la Villa aux meme 


bres du Comité ainsi qu'à 
leurs conjoints, 

Chacun avait le coeur ri 
joui et on s'amusa fort bien, 


Jacqueline d'Auteuil 


JOS. PIERSON 


* Vega * Chevrolet 
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digne de 


* Oldsmobile * Nova * Chevelle  mpCOntiance 
* Omega * Camions Chevrolet 


* Monte Carlo 


Bureau : 7722431 — Résidence 


668-1109 7 £ 


CARTER MOTORS LTD. 12 


Automobiles usagées “garanties: 


de première condition 


THE WESTERN PAINT CO. LTD 


‘ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ: 


ON DONNE LE SERVI 


QUE VOUS DÉSIREZ." 


maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908: 


521, rue Hargrave — Tél: 942-7271 — Winnipeg 


BILLINKOFF'S LTD. 
Bois de construction et contre-plaqués 


625, rue Marion (en face de Canada Packers) 
ST-BONIFACE, tél: 233-7121 


LA BROQUERIE 


Et bien oui, après une lon- 
gue absence de cette page, 
c'est la chronique de La 
Broquerie qui vous revient, 
et nous espérons qu'elle sau= 
ra vous plaire, Pour ceux 
qui ne savent pas la grande 
nouvelle, nous sommes fiers 
d'annoncer que vendredi le 
29 décembre, la Catsse po= 
pulatre de La Broquerie est 
devenue millionnaire, Fél= 
citations à tous ceux qui 
ont rendu ceci possible en 
contribuant de quelque ma= 
nière, 


Le 31 décembre à l’aréna 
Centenaire de La Broquerie, 
une soirée gala se dérou- 
lait durant les dernières 
heures de l’année etles pre- 
mières d’une autre, Les gens 
présents ont dansé toute la 
soirée, accompagnés par 
l'orchestre ‘Les neveux de 
la nature”, tout en ayant ac= 
cès àdes rafrafchissements, 
A minuit, au son d'une mu= 
sique entrafnante, tous se 
souhaitaient une bonne an- 
née; ce qui fut suivi un peu 
plus tard par un repas, En 
viron 950 personnes ont 
aceueilll la nouvelle année 
dans une atmosphère de 
gañé, le tout grâce à la 
Chambre de commerce en 
charge de l’organisation de 
la soirée, Ces derniers of- 
frent leurs remerciements à 
tous ceux qui se sont rendus 
pour souhaiter 14 bienvenue 


à la nouvelle année, 


Mardi de la semaine der- 
nière, les Habitants affron- 
taient les Braves de Saint- 
Plerre, dans une autre par 
tie de la Ligue de hockey 
de l’est du Manitoba, Notre 
équipe remporta la victoire 
au compte de 4 à 3, mais 
ce n'empêche pas que les 
Braves ont donné une très 
bonne performance, tout en 
étant privé de certains 
joueurs qui ne pouvalent 
assister à cette partie, Bra- 
VO aux deux équipes pour une 
Jjoute bien disputée, 


Mercredi le 3 janvier 
Soeur Anne-Marie Kirouac 
de la Congrégation des 
Soeurs Blanches d'Afrique, 
a quitté son village natal 
après y avoir séjourné en- 
viron 4 mols, Elle profita 
de ses vacances pour visi- 
ter sa soeur, Mme Henri 
Normandeau, à Edmonton, 
pendant deux semaines, 
Présentement, elle est par= 
tie pour l'Afrique est, plus 
précisément le Kenya. En 
cours de route, Sœur Anne 
Marie devra s'arrêter à 
quelques endroits, ce qui 
fait qu'elle n'atteindra sa 
destination que vers le 15 
janvier, Les parolssiens de 
La Broquerie souhaitent un 
bon voyage à Soeur Kirouac, 
ainsi que bon succès dans 
sa nouvelle mission, 


Mme Alice St-Onge AUBIGNY 882-2380 


Les patients à L'hôpital de 
Morris sont M. Prosper 
L'Heureux, M, et Mme Ale 
fred Ouimet, M, Henri St- 
Onge, M, Joseph Alexis Pel= 
land et M, Philippe Robert, 


Les élections au Conseil 
parolssial donna les résule 
tats sutvant d, Rite 
chot, Louis Guillou, Louis 
Saurette et Henri St-Onge 
furent élus pour trois ans, 


et Mme Lucille Chartier 
élue pour deux ans, 


M, Louis Guillou est allé 
passer la semaine de Noël 
chez sa fille, Mme Laurette 
Kroëker, qui habite Coquit= 
lam, Colombie-Britannique, 


. Paul Pelland, de 
Massachussets, passa les 
fêtes parmi ses parents au 


BINGO 


TOUS LES SAMEDIS 
20 PARTIES DE 


$50 


-00 


en plus du 


GROS 


LOT 


$250.00 en 51 nos 


Venez tenter votre chanc: 


LE CENTRE ST-LOUIS 
angle Provencher et Nadeau 
à St-Boniface 
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| PPOPOS de Saisor.… 


Recettes de 


Quiconque a attentivement 
observé un enfant en train 
de jouer s'est vite aperçu 
qu'il s'agissait en fait d’une 
rude besogne, Le jeu est le 
travail de l'enfant et 11 le 
prend au sérieux, Celui qui 
ne marche pas, reste assis 
ä fouiller la terre avec une 
cuiller en métal, grattant 
et creusant jusqu'à ce que 


la cuiller heurte une grosse 
pierre, Il peut passer une 
heure à creuser tout autour 
de la plerre avec sa cuiller, 
ou bien 11 peut attraper la 
truelle du jardin et résoudre 
son problème en cinq mi= 
nutes, Fondamentalement, {1 
a le même genre de problè= 
mes à résoudre que les a- 
dultes, Ceux-ci évoluent 


ven! quelques-uns des principaux éléments de la nouvelle 
mode du. printemps: couleurs claires, petites ceintures étroi- 
tes, chandails en lurex et chaussures à plateformes. 


PARK FLORISTS 


412, nv. Taché 
en face de l'Hôpital St-Boniface 


Lucille et Yvonne Boulet, prop) 


Fruits frais et confiseries 
FLEURS POUR TOUTES OCCASIONS 


LIVRAISON dans toute 1 ville 
Téléphone: 247-3891 


jeux 


dans un monde plus com 
pliqué, mais leur f: 

border et de dominer leurs 
problèmes est souvent basée 
sur les problèmes de leur 
enfance, 

Par le jeu, un enfant ap= 
prend petit à petit ce qu'est 
le monde: ce qui est moullé, 
ce qui est sec, ce qui fait 
mal, ce qu'on peut soulever 
et déplacer, ce qui fait ar- 
rêter et repartir les choses, 
ce qui les tient ensemble, 
ce qui les détache, et pour 
quelles opérations il faut re= 
courir à une aide extérieu- bouche, La plupart des ‘‘qua= 
re, I fait ses expériences tre ans? ne se soucient plus 
en tâtant, sentant, go de mettre ces choses 
Jetant, tapant, patauge: leur bouche et peuvent jouer 
observant, Le jeu est égale avec en toute sécurité, Vous 
ment un bon exécutoire pour mes si c'est 
les émotions etune énergie le cas de votre enfant, SI 
débordante, Dans ses Jeux vous avez des doutes, pare 
avec les autres enfants, Il lez-en à votre médecin, 
connaîtra la colère et l’a 
gressivité, aussi le 
rire et le sens de la com 
munauté, Par le jeu, un en- 
fant affronte nombre des 
âches cruciales de l'exis= 
tence, S'il est vrai que ses 
premiers rapports avec sa 
famille infuenceront tout 
son comportement futur, 11 
en'est de même pour ses 


premières expériences de 
Jeu, et en particulier son 
sens de la plaisanterie 

Le foyer le plus ‘sûr 
n'exclut cependant pas les 
risques possibles et ne peut 
être rendu absolument sûr, 
en admettant que cela soit 
souhaitable, En grandissant, 
les enfants doivent progres 
sivement apprendre à co= 
hablier avec les risques de 
l'existence quotidienne, L'un 
des principaux dangers du 
Jeu est que le jeune en 
mette les choses dans 


dans 


jugerez vous-m 


mais 


CHOISIR QUE FAIRE 
ET QUAND 


la journée ‘‘rien à fai= 
re arrive quand vous êtes 
épuisée et à court d'idées 
(ou de patience), réfléchis- 
sez d’abord à Vos propres 
capacités, Si vous entrepre- 
nez quelque chose qui vous 


L'éternel 
masculin 


Si vous lui souriez, il croit que vous flirtez. 

Si vous ne flirtez pas, il pense que vous êtes un 
lceberg. 

Si vous le laissez vous embrasser, il vous trouve peu 
réservée. 

Si vous refusez de l'embrasser, il cherche des con- 
solations ailleurs. 

Si vous le flattez, il fait de vous une femme intéressée. 

Si vous ne le complimentez pas, il dit que vous ne le 
comprenez pas. 

Si vous parlez amour et romance, il croit que vous le 
demandez en mariage. 

Si vous êtes bonne fille, il vous traite d'être inhumain. 

Si Vous lui retournez ses caresses, Il vous prend pour 
une … 
Si vous refusez, il va voir une autre femme. 
Si vous sortez avec d'autres hommes, il vous accuse 
d'instabilité. 

Si vous ne le faites pas, il est certain que vous ne 
plaisez pas. 

Ah! les hommes! Pas logiques pour deux sous. 


La CROI-ROUGE es 


C'EST VOUS MESDAMES 


C'EST MOI 
CEST NOUS TOUS nent 


nouvelle méthode 
d'électrolysa par ondes courtes 


Boulangerie Carrie 


Angle des rues 
Des Meurons at Provancher 
20 pains et plus : 

184 chacun 


Gâteaux pour toute 


! Sans danger! Pr 
RECUtS voger!_ Proprement 


DERMIC INSTITUTE, 
400 Boyd Building 
388, avenue Portage 


Winnipeg 1 - 9424110 


Pâtisseries assorties 
247-2596 


Adressez-vous en français 


pour mères OCcupées 


semble ennuyeux, {l est 
presque certain que votre 
enfant n°y prendra pas plus 
de plaisir que vous, Il se 
peut que vous n'avez rien 
envie de faire du tout, Dans 
ce cas, vous pouvez prépa= 
rer à chaque enfant une bon= 
ne tartine et ouvrir la à 

vision, Vous pouvez alor: 
vous allonger sur le divan 
le plus proche, les pieds 
surélevés, Oubliez que le 
dfner n'est pas prêt, (Mais 
assurez-vous que les enfants 
ne courent aucun risque et 
installez-vous là où vous 
pouvez avoir l'oeil sur eux) 

Un trois où quatre ans 
peut jouer en toute sécurité 

s la pièce voisine a 
une boîte de conserve ou 
des bobines vides que vous 
aurez enfilées, I n'aura pas 
besoin d'une surveillance 
trop étroite, 

Pour choisir un je 
fléchissez aussi à l'état de 
votre enfant, Est-Al fatigué? 
Est-il surexcité? Se sent-il 
tout alangui? Ou bien s'en- 
nuie-t-il tout simplement? 
1 ne faut pas oublier que 
lorsqu'un enfant (ou un adul 
te) est malade où fatigué, 
il aime revenir aux simples 
distractions du tout jeune 
âge. Ne lui donnez alors rien 
de trop astreignant, 

I est bon également de 
suivre la méthode des maf 
tresses d'écoles maternel- crucial de la journée peut 
les qui font alterner jeux faire des miracles, 
ns 


DÉFENSE DE RIRE! 


J'ai quatre oranges dans 
un plat, Je les donne à qua= 
tre enfants et 11 en reste 
dans le plat, Comment expli= 
quez-vous ça? 

Je donne le plat avec la 
quatrième orange, 

DEFINITION DU 
EMBAUMEMENT 
d'accommoder les 


calmes et jeux actifs, Après 
l'avoir occupé avec des 
crayons, ce qui exige une 
grande concentration et le 
contrôle des muscles de la 
main et des yeux, accordez 
à votre enfant une bonne ba= 
taille de ‘boules de neige” 
en papier journal froissé, 
Une course à la pomme de 
terre peut aussi succéder à 
du plquage de carton, 

De nombreuses mères se 
demandent comment empé= 
cher les enfants de se bat 
tre ou de faire du tapage du= 
rant l'heure pénible qui ps 
cède Le dfner, sans toujours 
recourir à la télévision, Les 
Jeux de cartes ou de société 
entrafnent presque inévita= 
blement des querelles à cet 
te heure où les enfants sont 
trop fatigués pour appliquer 
les règles et modes d'em- 
plol, Quelques propositions: 
pâte à modeler, collages, 
livres d'images mis de côté 
pour ces occasions, Sacs 
pleins de cubes légers plus 
quelques animaux où 
pées en plastique, En tout 
cas, choisissez un jeu tran= 
quille, auquel l'enfant pour 
ra s'amuser seul, sans vo- 
tre aide où la participation 
de ses frères et sœurs, Il 
ne faut guère compter alors 
sur une amicale collaborae 
tion fraternelle, Mais une 
petite diversion à ce moment 


pou= 


LE COMBLE DE LA VER= 
SIFICATION POUR UN POE- 
TE? 

-$e tirer les vers du nez, 

“L'hiver est une saison 
où nous essayons d'avoir une 
maison aussi chaude que 
possible, aussi chaude qu'en 
été quand nous nous plat- 
gnons de la chaleur,” 


BRARI 
HACHETTE 


MOT 
art 
restes, 


Veuillez m'expédier “Gilles Vigneault Mon 
Ami” 


Ci-joint la somme de $4.20 qui inclut les 
frais de port. 


Nom - 


Adresse - 


Code Postal - 


180, BOUL. PROVENCHER R2H 0G3 
ST-BONIFACE, MANITOBA TEL.: 233-3407 
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Bi ailleurs au Canada! 


EN SASKATCHEWAN AU QUEBEC 


LES JEUNES DU NORD FONDENT !L EXISTE UN COMITE DES VIEILLARDS 
RAM. A JOLIETTE 


{extrait du journal L'HORIZON du comté de Joliette) 
{extrait du journal L'EAU VIVE) 

Depuis le débutde l’année, té devant se terminer au aussi de trouver des gens 
une équipe formée d'étu- début de septembre, lespar- qui accepteraient d'aller 
diants du collègeaentrepris ticipants ont alors proposé leur donner un coupe main, 
de divertir les vielllards en à L'abbé Rosaire Hérard, Jusqu'à date ce comité a 
leur rendant visite dans les aumônier à la Pastorale du fait plusieurs visites indivi- 
foyers ainsi qu'à domicile Cegep, de reformerungrou-  duelles dans les foyers et a 
et en organisant des soirées pe et de continuer le travail également organisé une fête 
récréatives, entrepris depuis quelques pour la Sainte-Catherine le 

Les objectifs que les mois, La Pastorale s'est 25 novembre, Celle-ci fut 
membres se sont fixés au donc chargée de trouver des très appréciée et un rappel 
départ, sont premièrement collégiens intéressés par serait sûrement lebjenvenu, 
de préndre conscience que cette activité, puis tout a Au niveau de toute la ville, 
des personnes d'un certain démarré de nouveau, une fête a été organisée au 
âge existent tout près d'eux,  Présentement cette équipe sous-sol de la Cathédrale, 
Deuxièmement, d'apporter qui s'occupe de ces vieil- On remarqua alors le béné= 
de la joie, du bonheur etun lards, se divise en petits volat d’un grand nombre pour 
regain de vie à ces person- comités mixtes, Deux grou- la préparation de cette soi= 
nes du troisième âge qui ont pes se chargent d'aller dis- rée, 
besoin de sentir de la con traire les personnes âgées Pour le 22 décembre, un 
sidération, Troisièmement, qui vivent dans les foyers, divertissement se prépare 
de permettre aux membres Chaque membre visite alors au niveau de certains foyers, 
une ouverture plus grande une personne individuelle- De plus, des jeunes visite= 
aux autres par le donde sol- ment entre ses périodes de ront les vieillards durant la 
même et la satisfaction d’a= cours, et par la suite ce co= période des fêtes, prendront 
voir donné un peu de son mité d'étudiants organise un repas avec eux au Jour 
temps pour rendre service à des soirées pour récréer de l’An et à Noël, 
des gens dont la vie active tout le monde, D'autres projets mijotent 
semble arrêtée, Deux autres groupes con= déjà dans la tête des organi= 

Ce comité a été formé à sacrent leur tempsauservi- Sateurs, L'avenir nous en 
la suite d'un projet Perspec= ce de ceux qui sont à domi-  révélera probablement leur 

N COLOMBIE-BRITANNIQUE tives Jeunesse, Les adeptes  cile, Les membresfontaiors contenu, 

de ce mouvement se sont de courtes visites qui sem- Il y a beaucoup de place 
occupés de déceler lebesoin blent faireénormémentplai- disponible pour les person 
Q 0 d'aide chez les personnes sir, Ceux-ci essaient égale- nes qui désireralent consa= 


âgées et de les divertir du= ment de venir en aide â ces rer un peu de leur temps 


FRANCOPHONE EN COLOMBIE BRITANNIQUE rant tout l'été, Cette activi= personnes, et se chargent à cette activité, 


{extrait du journal LE SOLEIL de Vancouver) 


RALM.E, = réussir-l'ave= On vous invite à commu- Comme la délégation du 
nir- marchons =ensemble= niquer vos suggestionsetles nord, celle du sud s'efforce 
volci la devise que les jeu- noms des personnes res= d'organiser une assoc{ation 
nes représentants du Nord sources pour les ateliers de provinciale, Le comité se dit 
ont choisi pour leur rallye, créativité et de discussions donc optimiste en ce qui re= 
garde la formation de cette 
Le comité s’est réuni au Mlle Joanne Blain assoc{ation, 
couvent de Prud'homme les  #202-1911 rue Tempérance Des jeunes sérieux ani- 
2 et 3 décembre pour conti- Saskatoon, Saskatchewan més d'un esprit de participa= 
nuer la mise en marche du Environ 900 jeunes partf= tion afin que les buts propo= 
rallye, ciperont au rallye, Le 9 sés dans les ateliers soient 
Parmi les ateliers dedis- mars, après l'inscription, réalisés, voilà ce que cher= 
eussion, le comité sepropo= les participants se propos  chent les deux organisations, 
se un atelier qui étudiera la sent une soirée récréative, Au nom du comité dunord, 
formation d’une association On prévoit une Bofte à Chan notre correspondante se dit 
provinciale de jeunes fran- sons, une danse et un spec= heureuse de l'intérêt et de 
cophones, On attache beau- tacle donné par un artiste l'enthousiasme  manifestés 
coup d'importance à cetate- invité. par les jeunes du sud, 
lier, Notre correspondante “Nous les avons trouvés 
Plusieurs ateliers ont été nous signale la présence des très sympathiques et nous 
proposés, Les jeunes repré= jeunes au Sud de la province espérons les revoir bien- 
sentants de chaque centre qui, eux aussi, organisent (tôt, Leurs idées nous ont 
s'attendent maintenant à dis= un rallye, Au cours de cette beaucoup aidés, 
cerner les atellers qui se= réunion conjointe, l’occa= La prochaine réunion de 
raient les plus enrichis- sion s'est présentée pour un R,AME, aura lieu les 13 
sants, échange d'idées, et 14 janvier, 


EN ALBERTA 


1 nest pas nécessaire sée par le gouvernement {&- Gui, 1973 s'annonce pro- 
d'être devin pour prédire déral pour promouvoir la metteur pour les francopho= 
que 1973 sera une annéeim- langue française dans les 


nes de la Colombie-Britan- 
portante pour les francopho= écoles de la Colomble-Bri- nique, et en particulier lors= 


nes de la Colombie-Britan- tannique sera utilisée com= que l'on connaît la nouvelle 
nique, ; me il se doit, équipe dynamique qui va ani= 
Dans le domaine de l'édu= Les deux réunions quise mer la Fédérationdes Frane 


cation, il est permisd'espé= sont tenues, la première à co-Colomblens, {extrait du journal LE FRANCO-ALBERTAIN) 
rer d’appréclables amélio= Maillardville, la seconde à 1] y a 30,000 francophones 


rations au cours de la nou- Vancouver, sur le thème: en Colomble-B ritannique, 
velle année, Le gouverne ‘L'éducationfrançaise, mais cela ne suffit pas: pour Edmonton (Y.P.): Vendre tôt, Francalta ont touché actuel» 
ment de Monsieur WC, fiction où réalité?” ont dé- que l'on puisse parler de di Passé se tenait à la mai- lement, d’une façon ou d'une 
Bennett n'était pas particu- montré que l'éducation était communauté francophone, i SO St-Joseph la première Que penser de cette pre- autre, les membres les plus 
lièrement francophile, c’est pour tous une question pric= faut qu'il y aituneconscien= réunion de la Caisse Popu-  mière réunion annuelle? actifs de la francophonie 
le moins que l'on puisse en ritaire, Il y a 18,000franco= ce collective, Siellen’existe  laire Francalta, Une fois de Nous avons été déçus dela d’Edmonton, C’est donc au 
dire, et chacunsaitqueMon- phones à Vancouver et 4,000 pas, il faut la susciter, plus, nous avons été gran= faible présence des mem- début de 1973 et dans les 
sieur Bennett jugeait oppor= à Maillardville, mais il faut Au seuil d’une année qui  dement impressionnés par  bres (à peine 20 membres mols qui suivront que le vé= 
tun de ne pas utiliser pour aussi penser aux commu- s'annonce marquante pour le Sérieux des directeurs et étalent présents); cependant ritable défi de Francaltade= 
la promotion du français nautés francophones de Vic= nous tous, nous vous pré= de l'exécutif de la Caisse, Cela n’a rien de surprenant, vra être relevé, Cela ne 
dans les écoles, l'argentqui torla, Nanaimo, Port Al- sentons nos voeux les plus  ÆUTS pourparlers avec le Les autres CREDIT UNIONS sera pas facile, Il leur fau- 
lui était versé dans ce but, berni, Chilliwack, etenre- sincères: joyeux Nœl! Souvernement et la Fédé- de la ville d'Edmonton ont dra aussi convaincre ces 
par Ottawa montant vers le nord: DaW= Bonne et heureuse année ration des Caisses sont le même problème, La par- francophones de considérer 
Le nouveau ministre de son Creek, Prince George, 19731 constants, Avant de poser  ticipation est certes un mot  Francalta comme une insti= 
l'éducation, Madame Dailly, Terrace, Prince-Rupert, un pas en avant, les direc= populaire mais peu fontl’ef= tution financière pouvant 
a déclaré que la subvention Toutes’ ont, elles aussi, be= teurs veulent être certains fort de le mettre en prati- leur assurer les mêmes ser= 
annuelle de $1,000,000 ver= soin d'écoles françaises. de poser le bon et au bon que, Que voulez-vousladro= vices et avantages qu'une 
moment, Le but premier de gue télévision, c'est quelque banque, Ce qui est vrai sur 
cette réunion était de faire chose d'irrésistible.., papier ne convainc pas tou= 


| , accepter aux membres les Deuxième conclusion: les jours, 
ne cl \ annexions des caisses St- progrès de Francalta sont Somme toute l'évolution 
1e Joachim et St-Thomas d’A- constants, Lorsque les an« de Francalta est normale, 


quin, Les membresontaussi  nexions des deux caisses L'intérêt de la population 

Chez Perrin, il est trés facile de vous procurer une oeuvre d'art, Une accepté que le nombre de populaires parolssiales se= francophone d'Edmonton n'a 

somme aussi minime que $2.45 par mois vous permet de décorer votre directeurs de la Caisse soit  ront complètées (soit vers pas encore atteint le niveau 

LINE LUS RE 8100.00. Des plans de finance» porté ä 9 et ont demandé le début de janvier) Fran- souhaité mais cela devrait 

GORE CLR RUE Ep aux directeurs de faire en calta comptera environ 600 venir, Tout au moins le sou= 

sorte que le service de chè= membres, haitons-nous et cela pour 

CENT CINQUANTE QUATRE PROYENCHER à ques solt mis à la disposie Troisième conclusion: les l'avenir même du fait fran= 
WINNIPEG, MANITOBA tion des membres au plus animateurs économiques de  çais en Alberta, 


247-7371: 


CONCESSIONNAIRE 60. SARAS 


Vegs 
Chevrolet Nova Chevrolet FOUBRURES 
conte Oldsmobile 533 Des Meurons 


Chevelle Camion SR onitécs 


BRODEUR FRÈRES LTÉE À 


Tél: local 883-2303 Entrepos tuit 
St-Adolphe, Man. Wpg. 269-4603 Prin canon bles 
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AUKOPAC 


PROTECTING MANITOBANS ON THE MOVE 


Georges Forest 


des 


ASSURANCES FOREST 


vous prie de: 


— Considérer la protection 825.00 DEDUCTIFS SUR COLLI- 
SION offerte à ses bureaux, 
— Signer votre demande et la lui faire parvenir avec votre chèque . 


— Passer à ses bureaux, 160, rue Marion, pour renouveler votre 
ance AUTO PAC ou vous y inscrire, Son personnel 
qualifié vous fournira tout renseignement nécessaire. 


eures convenables de bureau — jusqu'à 9h p.m. 
asqu'à 6h pm. le samedi. 


Le collant (validation sticker) pour 1973 sera de couleur verte. 
Ne tardez pas, inscrivez-vous à l'assurance AUTO PAC dès maintenant. 


Rendez-vous 
au 160, RUE MARION 


TÉL.: 247-8434 ou 233-4955 


ÉLECTION À LA COMMISSION 
SCOLAIRE DE ST-BONIFACE 


La Commission scolaire FINANCES : LG, Davis, 
de Saint-Boniface a tenu sa président, et Gordon, 
première réunion de l'année membre du comité 
1973 vendredi, le 5 janvier, PERSONNEL: L,J Roy, 


“Le Routier” Drive-In 
RESTAURANT DE ST-PIERRE 


Commanties préparées pour apporter 
M. st MME LUC DANDENAULT 


Monsieur Gilles R, Guyot président, et GordonG, Dun= 
fut réélu président pour la can, membre du comité; 

4e année consécutive, Les EDUCATION: Gordon G, 
autres commissaires occu- Duncan, président et Lloyd 
peront le poste de vice-pré= vis, membre du comi= 
sident chacun pour une pé 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 
165, boulevard Provencher, St-Boniface 
TRUCTION ET ENe Téléphone: 233-7425 


IEN: J, F, Gordon, 


; président, et L,-J, Roy, 
membre du com 

mai et juin); Laurent-J, Roy Les assemblées réguliè- 

Guitiet-août-septembre); res de la Commission S 

Lioyd G, Davis (octobre laire auront lieu le premier 

novembre-décembre), L ui suit le 15 de cha= 
Les comités suivants fu- que mols, dans la salle de 

rent nommés : réunion, 191, boulevard Pro 

vencher, 


Gordon G, 2.3 456 78 9101112 


Const, Liddle & Wille Lid 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DC PROPRIÈTES 


100, édifice Paris — Téléphone: 943-5408 — Wianiaes 2 


23456 


MOTS CROISES 


CONCOURS" 


Chacun des jeux de mots-croisés contenant 
les bonnes réponses sera une entrée pour le 
prix de $5.00. Plus vous avez d'entrées, plus 
vos chances de gagner sont grandes. 


C'est facile, On remplit les mots-croisés et 
on les fait parvenir à 543, rue Langevin, Saint- 
Boniface, ou par la poste à “Mots-Croisés, 
C.P. 96, Saint-Boniface”, avant le cinq (5) du 
mois qui suit la parution du jeu. 


Après le dépouillement du courrier, le 5 de 
chaque mois, nous ferons le tirage et nous 
publierons le nom du (de la) gagnant(e) du 
prix de $5.00. 


Nom - … 
Adresse - 


Code postal -. 


HORIZONTAL 


Petit vor marin. - N49. 
Espèce de sauge. - Peau épaisse de certains animaux 
= Chaque élément d'un tout. - Patite trompe rustique. 
Symb. chimique. - Fine, rusée. 
Fruit comestible, : Coupe court 
Retraite des bêtes féroces,- Pron, pers, 
race, - Ad. POSS. 
je. - sotée. 
Plante à fieurs pourpres. 
Chair des animaux terrestres, - Partie extérieure de la bou 


ais, créateur de l'artillerie pendant la pre 
mondiale. - Particuie chargée d'électricité. 
pers. - Lieu où l'on bat le grain, - Pron, pers, 


VERTICAL 


1 — Arbre originaire d'Extrême-Orient, - Marque l'accompa: 
gnement 

2 Acte de religion, - Plante de la famille dos iridacées. 

3-5 jonnent leur religion 

n Refuse d'avouer 

5 agnole. - Nom de la Garonne inférieure 

6 ique. + Femme qui a un ou plusieurs antants 

agne. 

7— Adi. dém, - Chaville de métal, - Nég. 

8 Etblissement où l'on enseigne. - Assujettir la selle 

9 

10 

n 

12 


Troisidme fils de Jacob: 
Pron. purs. - Paigne du tisserand 
Physicien Yougoslave, né à Smiljan (1857-1949) 
Courroie fixée aux mors du chaval 


t Mauri 
Félicitations à 
autres participants du mois de décembre Dons chance à 
tous pour le concours du mois de janvier! 


78 9101712 23456 78 910112 
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EMMNLE SPORT 


CHEVALIERS DE COLOMB: 
2e ANNÉE DES JEUX INTÉRIEURS 


Volel un événement à ne - Wadysaw Komar de l’Al- rie saut en hauteur pour les du 13, à compler de 9h00 
pas manquer, On sait par le lemagne de l'Ouest; 11 est hommes, du matin, les écoles secon= 
passé que les Chevaliers de {itulatre d'une médaille d'or = Jan Johnson des Etats-  daires du Manitoba particle 
Colomb sont de bons orga- dans le domaine du lance= Unis, médaille de bronze  peront dans chacune des die 
nisateurs, et on comptera ment du poids, pour saut à la perche, verses épreuves, Pour cet 
aux Jeux intérieurs qui se - Marilyn Neufville de la événements, les billets se= 
dérouleront le 13 janvierdes Jamaique, qui détient le re= Le tout débutera le sa ronts disponibles à la porte 
athlètes qui ont participé cord mondial pour le 300 di 19 janvier à 20h00, à l’a= au coût de 50 sous, 

Olympiques de Mu mètres, réna de Winnipeg, Les bil= 

= Cathy Hammond, titulaire lets sont de $2,00, $2,50, Je vous invite tous à ne 

d'une médaille de bronze et $3,50 et sont en vente à pas manquer ces Jeux inté- 
- Hildegarde Falck de l'Al= dans les Olympiques de Mu- l'arène de Winnipeg, AT,O,  rieurs, 
lemagne de l'Ouest; elle dé=  nich, (Eatons), C,T,0, (The Bay), 


De rotour au Coin, je souhaite une Bonne Année à 
tous les lecteurs du Coin des Quilles et particulière 
ceux qui ne Sont pas de la région, 


Cette moitié de salson vous rapportera sans doute 
des résultats plus élevés, des lancers impossibles et 
peut-être même une partie parfaite? Qui le sait? Quil= 
ler c'est avant tout un loisir, mais c'est aussi un hon= 


tent le record du monde - Dwight Stones des Etats= Lombard Place et chez les Réal Sabourin De Re Dee RATE 
dans la catégorie 88 mê- Unis, titulaire d'une médall- Chevaliers de Colomb, : RAR RS 
tres, le de bronze dans la catégo= Aussi, pendant la journée 


RESULTATS DE LA SEMAINE DU ler AU 6 JANVIER 


LOUIS EL HIGH (hautes parties la semaine dernière 
Lavallée 223; Seewald 219), 

Hommes: M, Allard 499; D, Lavallée 454; N, Morin 
54; J, Seewald 439; P, Sanche 994; P, Barnabé 39 

, Laplume 390, 
Dames : Lorraine V, 960; D, Purchase 330; G, Trudeau 
A, Senez 327; 8, Fontaine 322; C, St-Arnaud 
D, Tascona 303; C, Purchase 302, 


RAPPORT DES ACCIDENTS DE MOTONEIGE 1972 


Au cours de l'hiver 1971- tres véhicules moteur (vot- condaires, 19 sur des routes 
2, le nombre total des ac=  tures, camions, autobus et municipales et sept sur des 
cidents mortels dus älamo=  motoneiges) ont constitué grand-routes, 

toneige a baissé de 8,9 pour plus de la moitié des ac 
cent, et le nombre des décès dents mortels tandis que les 
a baissé de 1,7 pour cent chutes à travers la glace appule fortementles gouver- 
relativement à l'hiver pré- des lacs et rivières cu dans nement provinciaux et mu= 
cédent, Le rapport du Con- des étendues d’eau en ont nicipaux qui interdisent lu- 
seil canadien de la sécurité constitué 15 pour cent, sage de la motoneige sur les 
qui vient de paraître démon-  Soixante-sept accidents voles publiques, 

tre cependant qu'il n'y a pas mortels (65%) sont surve- Les chiffres n’indiquent 
Heu de se réjouir outre me- nus sur les voles publiques que peu de changement, On en écrivant au Conseil cre 
sure, M, Bruce J, Legge, et 20 sur les Ines etles rl- contie de se tuer (et de magie 
C.R,, président du Conseil a vières (15 ont entraîné 24 tuer tü= Driveway, Otawa K2P 1C9, 
mis l'accent sur leschiffres  noyades), Treize accidents neige parce qu'on se sert de 
réels : il ÿ a eu l’hiver der- se sont produits sur des ce véhicule sans prudence 
nier 102 accidents mortels, terrains privés, ÿ compris ni discernement, CERCLE OUVRIER 
en comparaison de 112 l'h- ceux des Chemins de fer, 


Soixante-neuf accidents m lair ( 
ver précédent;lenombre des Conduire une motoneige mortels sont survenus la Xe RICK MALUTA 616 (228, 211}; J, Scaletta 587 (202, 
décès néanmoins n’a baissé sur la vole publique est en= nuit, 24 le jour, et neuf à 


piétons; 102 étaient du sexe 
masculin et 14 du sexe fémi= 
nin, Cinquante-deux des vic= 
times (la majorité) étaient 
personnes de 25 à 44 
ans; 38 avaient de 16 à 24 
ans et 11(9,5% ) étaient âgées 
de moins de 16 ans. 
On peut se procurer le 
rapport sur les accidents 
mortels dus à la motoneige 


LA VERENDRYE OLD TIMERS 


En conséquence, le Con 
seil canadien de la sécurité 


A, Trudéau 522 


03); P, Laberge 494 (211); 
tier 490; L, Loiselle 448; R, Roy 445; D, Jubinsille 

M, Laberge 409; J, Heighet 403; U, Bélanger 99 
d Carrière 464; 4, Sylvestre 362; C, Fortier 917. 


METRO MIXED 
Hommes: H, Meneer 49 
(202); B, Flood 466 
449; B, Crackston 44 


; J, Zarie 471; M, Boes 466 
J, Chernowski 451; A, Jackson 
; R, Boyes 444; B, Kops 440, 
Dames: M, Zarle 465; H, Sabot 459; M, Linton 44 

Bolsvert 4 ll 442; Joan Herbus 436 (212); 
P, Crackston 431; D, Tomlinson 430, 


de la sécurité, 30 


les autres) en m 


k 206); D, Conrad 578 (222); G, Luther 575 (212); L, 
que de 2 (de 118 à 116), Le core ce qu’il y a de plus un moment inconnu, t t Bourbonnais 571 (218); P, Mousseau 569 (210); M, 
problème, on le voit, est dangereux, Soixante persone Des 116 victimes;"96 con= gra ul $ Marion 566; M, Monney 560 (213); L, Girardeau 554 
loin d'être résolu, nes ont été tuées sur les roue duisaient, 17étaient des p (204); D, Bayer 553 (209); B, Lévêque 553; B, Bayer 


Les collisions avec d’au- tes; 40 sur des routes s 


agers, et trois é 


aient des , 548 (208); A, Desloges 53(205); N, Brunel 537 (201); 

de l’un des ER 

2 oo om 0 me om mo om om 00 me mo mm me om mo om me on mn me ç M R. Brunel 515; J, Robert 519; R, Sénez 519; C, Ver= 
Journaux 


CALENDRIER SCOLAIRE seems me Un 
JANVIER 1973 populaires 


Voici la liste des parties de hockey à être disputées au mois de 
au monde janvier, dans le circuit est du Manitoba (M.E.H.L.) 


Vendredi 12 janv. 8h30 Ste-Anne à La Broquerie 
Estimé comme le journal le plus Vendredi 12 janv. 8h00 Mitchell à StBoniface 
epprdcé eux Ets Unie Le Samedi 13janv. Bh30 Transcona à Steinbach 
principal quotidien internatio Dimanche 14 janv. 2h30 Mitchell à La Broquerie 
nal. L'un des trois plus grands Dimanche 14janv. 8h30 Sto-Anne à Transcona 
journaux du monde d' Dimanche 14 janv. 8h00 Stoinbach à StBoniface 


choix journalistique, Gagnant Mardi 16jenv. 8h30 La Broquerio à St-Pierre 
D MTS 1 AU Tran ee D ee 
trois prie Puluer Mercredi  17janv. 8h30 StBoniface à Steinbach 
3,000 rédacteurs lisent le Jeudi 18 janv. 8h30 St-Boniface à Mitchell 
Monitor. Vendredi 19 janv. 8h30 Steinbach à La Broquerie 
Faitesnous parvenir Moi Dh. Goo Seam Sgen 
nous vous expédierons Dimanche 21 janv. 8h30 Mitchell à Transcona 


gratuitement quelques Dimanche 21 janv. 8h30 La Broquerie à Ste-Anne 
exemplaires de Monitor Ward Z3janv. 8h30 Stoinbach à Mitchell 


sans obligation de votre  Mercrodi janv. Bh20 StBonifaco à La Broquere 
part. Mardi Z3janv. 8h30 Transcona à StPiorre 
Jeudi 2Sjenv. 8h30 Sienne à Mitchell 
Ù Vandredi 26 janv. 8h30 Steinbach à St-Piorre 
J = 
l [ 
||  (AUtoPA 
1 1 | 234.7760 Vonrecrec mauronans une mors) 243 
: quite FE = =— 
one 1 IMAURICE-E. SABOURIN LTD 
fl food posui… « Ë ASSURANCES DE TOUS GENRES 
1 I THE CHRISTIAN SCIENCE } AGENCE DE VOYAGES 
1j Monrrog i Avions — Bateaux — Tours — Trains 
1 1C.P. 128, Astor Station [l 


195, boul. Provencher, St-Boniface (6) M 
4 TBoston, Massachusetts 02123 À 
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à : MÉLO-MANI RÉGIONAL À ST-PIERRE 


régional de 1973 aura leu gieux et folklore serontof=  $250 pour étudiants 
dans la Division dela Rouge,  ferts aux participants, Les (feuilles de musique et 2 
+ N Les sessions se dérouleront sessions auront lieu à l'E= diners); 
d CRWFT les samedi et dimanche, 27 cole Secondaire de St-Pier-  $1,25 pour chaque souper 
et 28 janvier à St-Pierre, re, Le concert final, auquel (étudiants), 
Manitoba, le public est Invité, aura Les personnes qui partie 


F Ce Réglonal estouvertaux lieu Le dimanche soir à 8h30  ciperont devront faire par= 
Une nouvelle émisslon taillée fat par un maître ce n'est ps tout ce ue Vus gens de la région, adulles et au gymnase de l'Ecole Se= venir, le plus Gt possible, 


prendra bientôt l'affiche du grapho-analyste de laSoclé- offre l'émission, Au cours étudiants à partir de la 7e  condaire, leur nom, adresse et numé= 
Canal 8, 1 s'agit de ECRIS- 4 Canadienne de Grapho- de chacune des demi-heures, année scolaire:St-Malo, Du= Les inscriptions se feront ro de téléphone, en {ndi 
MOI DONC, une émission analyse, D est à noter que notre grapho-analysteenré- frost, Otterburne, St-Jean à compter de 9h30 le same= quant si elles désirent un 
conçue ici même à Winnipeg l'analyste ne connaîtra pas  sidence, Daniel Poulin, fera Baptiste, Letelller, St-Jo- di matin 27 janvier, Les logement gratuit à : Mme 
et qui cherchera à mettre le nom de celui qu’il analy- aussi une analyse sommaire seph, Ste-Agathe, Aubigny frais d'inscriptionsontcom= Jacqueline Roy, Salnt-Pler= 
en valeur, de façon instruc= sera, Les invités en ques= de l'écriture de quelques etc, L'invitation vaut égale- me suit: re, Manitoba ROA 1VO (tél: 
tive et divertissante, la tion sont SonExcellence Mgr personnes en studio ainsi ment aux Mélo-Manistes à  $4,50 pour adultes (ceci 493-7627), 
science de la grapho-ana- Maurice Baudoux, archevé- que de quelques lettres que travers la province, inclut feuilles de musique 
lyse, que de Saint-Boniface; M, nous aurons reçues par Les atellersdechantsmo- et 2 dîners); $1,75 pour cha= 

Henri Bergeron, amonceur courrier, Votre participa= 
QU'EST-CE QUE LA à Radio-Canada; M, Chris= tion est donc essentielle à 
GRAPHO-ANALYSE ? tian Bordeleau, joueur étot= l'émission, De plus, tous 

le des Jets de Winnipeg: ceux qui auront participé par 


Comme son nom l'indique Roger Collet, président de courrier, auront la chance Vous Songez sérieusement 


c'est la science qui analyse la Société Franco-Manito- de gagner de l'argent car 


l'écriture et qui permet baine et M, Piero Gamba, à la fin de la cinquième a !' U FA FF FT 
ae ee I ls à clarie IOE he At na À Uno Veho alu à l'achat d'un système stéréophonique? 
de cette écriture, le tempé= nique de Winnipeg, Au cours lettre parmi tout le courrier 


rament, la structure émotl. de. chacune des cinq émis=  regu_ et le gagnant recevra Vous cherchez où vous procurer des disques français? 


ve, les goûts et lesaptitudes sions, l'un des invités spé= un prix de $50, S{ vous vou= 
d'une personne, claux sera interviewé par les participer, envoyeze 


Daniel Poulin au sujet du nous une courte lettre sur NOUS LES AVONS CHEZ-NOUS 


COMMENT METTRE contenu de l'analyse de son laquelle vous aurez écrit 


VALEUR CETTE SCIENCE écriture, D est à noter ici quelques lignes, Indiquez 9 
AU COURS D'UNE EMBSION que l'invité n'aura pas été Votre nom, adresse et nue 
TELEVISEE mis au courant du résultat méro de téléphone ainsi 
de cette analyse. qu'un nom de plume et en- 

L'équipe de production voyez le tout â: ECRIS- 
sous la direction du réalisa= VOUS AUSSI POUVEZ MOI DONC, CBWFT, Gi 
teur André Paradis et de PARTICIPER A L'EMISSION C.P, 1C0, Winnipeg, Mant- 
notre grapho-analyste en ré= toba, REC 2H1, 
sidence, Daniel Poulin, a Mettre à nu la personna- AD 
invité cinq personnalités lité de gens bien connus Il faudrait que toutes les 
bien connues, oeuvrant dans quand cela se fait dansune lettres nous parviennent a- 
différentes sphères de notre atmosphère d'amitié et de vant le 31 janvier, Alors 
société, Ces invités ontac= divertissement (et c'est le ECRIVEZ-NOUS DONC dès 390, BOUL. PROVENCHER 
cepté de soumettre leur cas pour ECRIS-MOI DONC)  aujourd’hul, (derrière la Vieille Gare) 


écriture à une analyse dé- c'est très amusant, Mais Tél.: 247-8732 


JÉONSON 


TOURNÉE OUEST 


Au Centre Culturel de Saint-Bonifac 
vendredi le 12 janvier 1973, à 8h30 


suivi d’une réception 
Vente des billets : Au bureau du Centre Tél: 233-4951 


Au Précieux-Sang, 
samedi le 13 janvier 1973, à 8h00 du 
Cabaret 


Vente des billets: Au Précieux-Sang Tél. : 233.5630 
Pres, 


Au Club La Vérendrye, 
mardi le 16 janvier 1973, à 8h 


suivi d’une réception ; 
Vente des billets : Au Club La Vérendrye Tél. 
et aussi chez Huot 


À Ste-Anne, 
dimanche le 14 janvier 197 
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Le prix Fémina attribué à Roger Grenier 
pour son roman “CINE ROMAN” 


Roger Grenier est né à petites phrases pleines de 
Caen, en 1919, mais sa jeu= grâce et de discrétion, Tout 
nesse se passa essentielle- l'art de Roger Grenier con- 
ment à Pau (où se situe siste à projeter sur l'écran 
d'ailleurs l’action du roman de la mémoire des {mages 
qui vient d'être couronné). et des scènes passées, mais 

k agé Malgré des années diffici- Sans regrets et sans amer- 
Sn ere nie PSION avant ous 16 Qu agé LE paureuvit ses étades tue, saulemont ave La Pac 
an) tout en travaillant et passa tience et la tendresse de qui 


une licence de lettres, Après s'en va déterrer les choses 

sons PIS CRE Na ONE CR parer 3100) Don! duel vil usrre ef lame anlouls sous à cendre, 
2 on b : Ilisation; cette expérience 
Fa ca ne ru, eu ans pe LINE OMAN, 1 1 
D ya un étonnement général, Des cris, unsilenge, Mers textes de Roger Gre- livre de Roger Grenier (qui 
$100,0001 1/10 d'être millionnaire, Quelle chance M9r Paru dans ‘Les Temps écrit avec autant de plaisir 
alone à aitide * Modernes/”, Venu à Parisen des nouvelles que des ro 

see 1943, 11 s'engagea dans la mans) est sûrement, avec 
Résistance et prit part à “LE PALAIS D'HIVER?’ qui 
diverses actions où l'ons’é= connut un très grand succès 
tonna de le découvrir si il ÿ a quelques années, un 
actif: Roger Grenier est, en de ses récits les plus atta= 
Le Ballet Royal de Winnipeg vous a offert cette année effet, l’homme le plus dis chants, tant par le sujet (la 
le plus beau cadeau de Noël à date: une somptueuse  cret et le plus volontaire- chronique pleine de mélane 
production de Casse Nolsette, Quand on a d'abord ment effacé qui se puisse colle d’un petit cinéma de 
annoncé qu'on changerait l'histoire traditionnelle, imaginer, Compagnon et ca- province des années 90) que 
f'étais inquiet, Mais, tout va bien la nouvelle cho= marade de Camus, il suivit par l'écriture, d'une pureté cultés et les humiliations 
régraphie de John Neumeler est merveilleuse, Et celui-ci à “Combat” puis presque classique, À la fois que la mauvaise gestion de 
elle était très bien dansée par la troupe, C'étatun continua encore pendant confession etromanduspec= la salle occasionne, le ciné= 
plaisir de revoir David Moront et de constater que quelques années ses activi- tacle, “CINE ROMAN’ al- ma devient un lieu merveile 
son absence depuis quelques années n'a pas diminué tés journalistiques, Il en- terne sisubtilementces deux  leux, où la réalité se cone 
sa force, J'ai beaucoup aimé la chorégraphie de la tra aux Editions Gallimard, directions que les réalités fond avec le rêve et où la 
danse arabe au deuxième acte (très bien dansée par comme collaborateur per- de la vie quotidienne se fon- vie ne se distingue plus très 
Madeleine Bouchard et Salvatore Aiello), Les décors manent et membre du co= dent dans la magie de la re- bien du spectacle, Peu à peu 
— et les changements de décors - étaient impresston=  mité de lecture, 
nants, Les décors et costumes étaient signés Jurgen 
Rose et l'éclairage était de Gil Wechsler, (espère “CINE ROMAN” est son 
que la direction du BRW a noté que l'enthousiasme Te roman et sa première 
des auditoires — et Le fait qu'on dansait à guichet fer- oeuvre distinguée par un 
mé - indique une préférence des gens de Winnipeg grand prix littéraire, 
pour le traditionnel et planifiera les saisons prochai= 
nes en conséquence...) 


PSC: 


Alcide Dupuis est un représentant de 'O,N,F, à Win- 
mpeg, Il est aussi mon ami, Mercredi dernier, au 
bureau du CM, le téléphone sonne, On me demande, 
Je prends le récepteur, 

— Oui, Allo, 

- Claude, tu sais pas quoi... 

— Ahl'allo, Alcide, Tu as recommencé à fumer, (Alci= 


CASSE NOISETTE 


pourtant avec le cinéma, une 
révolution eut leu qui ve= 
nait probablement des rap= 
ports nouveaux qui s'établi= 
ront alors entre le public 
et cet ‘autre?’ quiavait ces= 
sé d’être une personne ré= 
elle en chair et en os, pour 
1964 présentation et font presque et le plus naturellement du devenir une projection sur 
oublier la tristesse desévé- monde... personnages réels un écran, Cette “ombre”, 
nements, et vedettes de l’écransecon- jusqu'à l'événement du 
Le livre raconte une dou- fondent et son apprentissage “parlant”, paraissait pou- 
ble histoire: celle d’un ci= de jeune homme seferasur= voir être dominée parce 
néma de quartier et celle tout dans un monde d'om- qu'elle demeurait en deça de 
d'un adolescent, dont lespa=  bres, la réalité muette et diffor- 
Roger Grenier occupe une rents viennent d'acheter la Roman d'une passion et me, Puis, tout à coup, le 
place bien distincte dans la salle, L'affareest mauvaise aussi, dans une certaine me= progrès technique vint à nou 
littérature française con- et l'échec prévisible: tout sure, roman de l'adolescen- veau tout remettre en ques= 
temporaine; c'est d'abord une partie du roman de Ro= ce, Mais le livre de Roger ton; aujourd’hui vraiseme 
un ton, une façon presque  ger Grenier fait revivre la Grenier demeure tout aussi blablement ces rapports 
Les répétitions sont en marche au “Warehouse” qu Chuchotée de dire des choses vie de cette ville de provin= riche quand on s'éloigne des d'intimité et de complicité 
MC où l'on présentera du 17 au 27 janvier, “En d'autrefois, d'évoquer des ce (probablement Pau) et thèmes dominants, par la qui font tout le charme du 
Pièces Détachées!” de Michel (Michael, pour l'occa= lies passées et des nos= montre pourquoi, à l'époque, chronique provinchle des récit de Grenier ont à nou- 
sion) Tremblay, La mise en scène estde André Bras tal£les de jadis, À 53 ans, les petites gens étaient con= années 90, d'abord, etmême veau disparu, D'où le dou 
sard, On me ditque Tremblayassistera äla première, {| né parle presque jamais  damnées à le resteretcome par la reconstitution minu= ble intérêt du récit du “Cle 
La distribution comprend Heath Lambert, Danalweym, du Présent, sinon pour en ment un cinéma de second tieuse (et étonnante) des dé= NE ROMAN; nonseulement 
Liza Crelghton et Margaret Bard, Les décors sont faire le point de départ de ordre n'avait aucune chance buts de l'épopée cinémato= replonger le lecteur dans 
de Réal Ouellette, J'ai hâte de voir comment unetra merveilleuses explorations de concurrencer les belles graphique, par l'analyse so= un monde et une mythologie 
duction anglaise de Tremblay “va coller”, “Les d'un temps hurs du temps, salles qui venaient de s'ou=  cio-psychologique qui nour- oubliés, mals montrer Le 
Belles Soeurs” a été traduit - on le présente à Van= Qu'il montre d'abord pous- vrir dans le centre de la rit le livre au second degré. côté nécessaire, irrempla= 
DANAE el A Toronto en ahlals cet hivers Siéreux et fané, auquel en- ville, Pour l'adolescent par Le spectacle est une nova=  gable, 
suite 11 redonne vie par de contre, et malgré les diffi- tion vieille comme le monde; 


HARIE-LOU 


Si vous l’avez vue, vous voudrez la revoir 


SI VOUS NE L’AVEZ PAS VUE, 
NE LA MANQUEZ PAS! 


Le Cercle Molière présente 


“A TOI POUR TOUJOURS, TA MARIE-LOU" 
de Michel Tremblay 


MICHAEL’? TREMBLAY 


EN PARLANT DE TREMBLAY 


C’est officiel, Le CM reprend ‘A toi, pour toujours, 
ta Marle-Lou”? du 25 au 28 janvier, Cette plèce a con= 
nu un immense succès l'an dernier, S1 vous n'aviez. 
pas eu l’occasion de voir cette pièce l'an dernier, ne 
ratez pas votre coup celte fois=cl, Les billets sont en 
vente au Centre culturel, Déjà les répétitions ont 
commencé, Après avoir joué à Saint-Boniface, ‘Ma 
rie-Lou” sera présentée en tournée manitobaine ain= 
si que dans l'ouest du pays, 


TRAVELS WITH MY AUNT 


Le film à l'affiche au Northstar, “Travels with my 
Aunt’? est du genre comme on n’en volt pas souvent, 
Cette comédie, d'après le roman de Graham Green, 
a été filmé avec soin, Les costumes sont très beaux, 
les décors très élégants et les rôles bien rendus, 
L'intrigue de l'histoire se fait plutôt mince, mats 
avec Maggle Smith (“The Prime of Miss Jean Bro= 
die’*) dans le rôle titre, se passe trèsbien, 11 est dom 
mage, cependant, que dans la majeure partie du film, 
elle joue une dame âgée et qu'on cache, avec un m: 
quillage blen réussi, sa beauté, mais {Lesttout de m 


me très intéressant de la voir jouer une femme ex= 
centrique jeune et âgée, La musique est mélodieuse 
sans prendre l'avant plan et les flash-back nous ra= 
mènent à la Belle Epoque avec toute sa beauté, C'est 
un film qui divertit bien sans exiger des études psy= 
chologiques des personnages et qui est agréable à 
l'oeil, 


SUZANNE JE ANSON 
Suzanne Jeanson lance sa tournée de l'ouest ce ven- 


dredi-ci en présentant son spectacle au Centre cultu= 
rel, Bon succès à Suzanne | 


du 25 au 28 janvier, à 20h30 
au Centre Culturel 
Les billets sont en vente au Centre Culturel 
: Adultes : $2,50 
Etudiants et personnes âgées : $1.50 
Non recommandable pour les jeunes de moins de 16 ans 
Personne ne sera admis une fois que le spectacle 

sera commencé 


Bientôt, Grande Tournée Manitobaine 
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À NE PAS MANQUER 


| i | $ > 

à la télé 

19h30 — LES BEAUX Di-* au service de la jeunesse, 

SAMEDI 13 JANVIER mouras afind’organiser une JEUDI 18 JANVIER MANCHES, 1, Raymond Lé- 3, Portrait de Grace Bu 
20h30. Cinéma, -“Prison- résistance efficace, (Japon 19h30 - “Un s1 gentil petit  Vesque. Comme son titre ray. Noël Gauvin a conçu 
niers de la tour”, un film 1954) gang”, une comédie policiè= l'indique , cette émission le programme de cette émis= 
d'aventures avec Rik Batta- re avec Dick Van Dyke et fournira l'occasion au chan= Sion au cours de laquelle 
glix Roland, comte de Bel= LUNDI 15 JANVIER Barbara Feldon. Majordo=  Sonnier Raymond Lévesque Grace Bumbray chante des 
lano a pour mission de ra- 29h25 - Cinéma, ‘“Lafemme me au service de Mile Wood de raconter sa ve, ses ren- lieder de Schumann, de 
mener à leur père les deux qui inventa l'amour”, Mélo=  worth, Fitz Williams met Contres en France et au Ca- Liszt, de Brahms et de Hugo 
enfants du roi de Franconle, drame avec Silvana Pam- sur pleduneentreprised'es-  Mada, à travers seschansons Wolf, et des extraits d'opé= 
L'otage ture qu'il déte- panni et Rossana Brazzi,  roquerle et ce à l'insu de ras de Tchalkovsky, de Mas- 
nait en guise de bouclier Un comte a séduit la fille sa patronne, dans l'unique senet et de Verdi, 
pour ses protégés, s'enfuit d'un usurier, Comme {est but de lui épargner les hu= 
avec la complicité d'un ca- dans la cavalerie, cela fait miliations d'une failift 
pitaine franconten, (lta- un scandale et son colonel L'affaire réussit jusqu'au Chapelle 


Lie 1959) le ‘démissionne’, (Italie jour où Mile Woodworth e: 
23h30 — Cinéma, ‘Le CIA 1952) 


22h30 — RENCONTRES a 
vec le cardinal Suenens, ar= 
chevêque de Malines- 
ne Er pa secrétai- ar Bruxelles, Sujet : analyse de 

ne la danse”, un film re, (USA 1967 l'évolution de l'Eglise de- 
d'espionnage avec Rossana 6 funéraire ë 


MARDI 16 JANVIER puis le Concile ainsi que le 
Podesta et Philippe Leroy, 23h25 - Cinéma ; 


23h25 — . par rôle et la place de l'évêque 
Le CIA confie au Profes- me” avec Philippe Avron 292; Cinéma, *Paris vu UTU | on se rmrs acte à 
seur et ses élèves le suln ot Catherine Salviat, Unco= PEU ur alx des rames clergé et les Huèles, Aux BEAUX DIMANCHES 
d'enlever le Général présl-  médien d'avant-garde fait a rs peurs Erands Raymond Lévesque. 
dent d’une Île insoumise et une tournée surlacôte, C'est Lounet gear Rouet van | 166, rue Marion 
de le remettre entre leurs comme une accalmie dans ei pdiet Erle Rohmer. 
man Le Promsseur AN ea Vie (répare QUI se Li Codartiet Claide St-Boniface 
profite pour mener à bien remémore à tout moment Chabrol, (France 1965) 
une opération secondaire (France 1970) “our 
dans son intérêt personnel, 
(Franco-Italten) MERCREDI 17 JANVIER 

23h25 - Cinéma, ‘“L'espione VENDREDI 19 JANVIER 
DIMANCHE 14 JANVIER ne de Madrid”, un mélo. 29h25 - Cinéma, “Dernier Téléphones 
23h30 — Ciné club, “Les drame avec Sara Monte, été”, un drame psychologi- : 247 2: 
sept samouraïs’”, film de Une chanteuse de music- Que avec Barbara Hershey |233-7453 247 2325 
Akira Kurosawa, Des pile hall, compromise dans une €t Richard Thomas, Deux 
lards menacent comme cha- affaire d'espionnage, ren- Camarades adolescents, en 
que année, de s'emparer de contre un jeune sportif de Vacances, font connaissance 
la rééolte d’un village dé- famille noble à quielle ca- à la plage avec une jeune 
munt de toute défense, Les che ses activités sentimen< fille qui tente de sauver une Mac KENZIE 
paysans, sur le consell des  tales et politiques, (Espa- Mouette blessée, Vite devr Salon funérals 
ancêtres, engagent sept sa- _gne 1903) mus amis ils vont passer se 

été ensemble jouant à des 


jeux parfois inquiétant aie : 
ye, 0 Aux BEAUX DIMANCHES, une heure avec Grace Bumbray, 
(USA 1989) 1e on are ne cantatrice de réputation internationale 


L'établissement le plus ancien 
ve St-Bonitace 


HORAIRE DE BASE 


SAMEDI 13 JANVIER 17:00 *Daniei Boone 


18:00 ‘Docteur Daolittie 
12:30 * L'heure des quilles 18:30 En bioc 


13:30 *Les héros du samedi 19:30 Les belles histoires des 

14:30 *Grangallo et Petitro pays d'En Haut 

15:00 *Mon ami Ben 20:30 “Docteur Simon Locke 

15:30 *Téléchrome 21:00 * Rue des Pignons 

16:30 * Lassie 21:30 Au point 

17:00 * Le monde en liberté 22:00 *Appelez-moi LI 

17:30 Le français d'aujourd'hui 23:00 *Le téléjournal national 

18:00 Le comte Yoster à bien les nouvelles du sport 
l'honneur 23:26 *Cinéma 


18:30 *Yogi l'ours ë & 
19:00 ‘Wait Disney présente MERCREDI 17 JANVIER : 
20:00 Les cavaliors de a route 
are 14:05 Fomme d'aujourd'hui | 
FU 15:00 sa 


22:00 À propos Ce gourmet artele 
22:20 AU maseutn 18:30 :En mouvement 


23:00 *Le téléjournal national 15:45 !Clak 
etles nouvelles du sport 16:00 *Bobino £ 
23:30 “Cinéma 16:30 *Fanfreluche 
17:00 *Cent filles à marier F0) 


DIMANCHE 14 JANVIER 18:30 En bloc 
16:30 *D'hier à demain 22:00 A communiquer : 
16:30 *Fantaisies lyriques 23:00 * Le téléjournal national 


17:00 80 aù les nouvalies du sport IN 
18:00 “Consommateurs avertis 23:25 CI 5 : 
18:30 “ 


Le 30 Dimanche 
19:00 * Quelle fami 


19:30 ‘Les beaux dimanches JEUDI 18 JANVIER 
22:00 *La fiche du temps 


22.30 Ronconures 13:80 Les cent tours de Contour “ 2 
Flo téléjournat nationai 14:06 *Femmo d'aujourd'hui 4 ok o LE 32 [AN \4 
7 arte nes oder 19:00 :Le gourmet fartolu # I 
SU QUE 15:45 Minute Moumoute 
16:00 “aobino 
AUMAUISSARNIER 16:30 * Le Major Pium Pouding Ë : 
14:06 Femme d'aujourd'hui 17:00 * Alerte dans l'espace AU 100 NON. | 
15:00 * Le gourmet farfelu 18:00 “Lance Lot ogont secret : k à 
15:90 *En mouvement 18:30 En bloc k 
1545 Les Chiboukis 19:30 Les grands films 
16:00 o 21:30 Aû 90! 
16:30 on et Gras Double 22/00 * Appelez moi Lis 
17:00 “Da 23:00 “Le téléjournat mationat 
18:00 “Cher oncle El et les nouvelles du sport 
18:30 En bloc 22:25 “cinéma 
19:30 À communiquer 
20.00 Les forges dn St-M VENDREDI 19 JANVIER 
20:30 “Mont Joye en Re 
21:00 * Le mondo de Morcul Dubé 14:05 F k 
5:00 *Le gourmet farfaiu 
31:30 Pronos le volant 15:00 Le gourmot far 
REA bre 15:45 ‘Au jardin de Pierrot 
28:00 * Le téléiournal national cs 
AEXERUE 16:00 “Aobino 
LR 16:30 ‘Picotine 
PALASIDATS) 17:00 *Le Grand Chapparat 
18:00 “Les Pierrfeu 
MARDI 16 JANVIER 18:00 »Les Pc 
12:50 Los cent tours de Cuntour 19:30 “Les rôgles du jeu 
14.05 Fomme d'aujourd'hui 21:00 Lo 60 
15:00 *Le gourmet farfeiu 22:00 *Appelez-moi Lise 
18:30 “En mouvement 23:00 *Le téléjournal nationat 
15:45 Minute Moumoute et les nouvelles du sport 
16:00 *Bobino 29:26 “cinéma 
16:20 “Nic ot Pie 
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+ SPECTACLES et ARTS 


COURS AU CENTRE 


“Nam sine doctrina vita est quasi mortis imago.” 
— Molière 


Le Centre culturel de Saint-Boniface, désireux d'offrir des 


Services aux franco-manitobains, propose plusieurs cours 
destinés à répondre aux goûts les plus variés. 


L'HEURE DU CONTE 


Le Centre Culturel de St lement des auditions musi- déroulera dans les trois bi 
Boniface, en collaboration , du bricolage et des bliothèques de Salnt-Bonifa= 
avec les bibliothèques pu= ntations audio=visuel« ce soit au Parc Windsor, 
bliques de Saint-Boniface, au Pare Provencher et au 
préparent actuellement 1 est à noter que l’ Pare Coronation, 

L'HEURE DU CONTE, 11 re de L'HEURE DU CONTE 

s'agit d'un projet visant à n'est pas encore précisécar Si vous voulez participer, 
regrouper dix préscolaires le Centre voudrait savoir contactez Mme Marie Four. 
et leurs mères, Pendant y a des dames qui se- nier au Centre Culturel de 
L'HEURE DU CONTE les ralent intéressées äpartici- Saint-Boniface au numéro 


mères font la lecture de con= per avec leurs enfant: 233-4951, 
tes aux enfants, Onferaëga= L'HEURE DU CON 


TOURNÉE 73: LES INTRÉPIDES 


Les Intrépides ont obtenu Au Centre récréatif et cul- 
un octrol pour faire une turel Inc. 
tournée dans des centres 
franco-manitobains, Les Un autre concert au mois 
endroits choisis sont les de mars aura lieu à Ste- 
suivants : Anne, 


face en avril, 


VENDREDI, 2 FEVRIER: 
St-Georges/Powerview 
Au gymnase de l’école à 
Powerview 


Assurances 


AURÈLE DESAULNIERS 


Pour tout service d'assurances 


FEU — VIE — MALADIE 


Signatez.233-4051 
390, boul. Provencher 


VENDREDI, 16 FEVRIER: 
Letellier 
En la Salle Mémoriale 


VENDREDI, 2 MARS: 
Ste-Agathe 


peuvent participer 


Le 100 NONS cherche non seulement à presenter 
des spectacles de calibre, mais également à offrir 
l'occasion aux jeunes de participer à ses activités. 

Le 100 NONS est à la recherche de: 


TECHNICIENS - son, éclairage, observateur pendant la 
préparation d'un spectacle 

CHANTEURS - pour diriger ou faire chanter les gens pen- 

ANIMATEURS dant le FESTIVAL DU VOYAGEUR 
{un cours de préparation sera offert) 

- pour venir en aide à des groupes autres 
que le 100 NONS qui désirent monter 
une boîte à chansons 


PERSONNES 
DE 


RESSOURCES 

MAQUILLEUSE 

CONCIERGES- pour faire partie du comité de concierge- 
rie qui sera responsable de nettoyer le local 
du 100 NONS pendant les fins de semaine 
d'un spectacle 

PUBLICISTES- membres du comité de publicité (rédac- 
tion de textes, pancartes, distribution de 
pancartes, vente de billets.) 


SERVEUSES- pour servir les tables pendant les spectacles 


BARMAN 


Les personnes désireuses de participer au 100 NONS peuvent 
contacter M. François Savoie ou M, Louis Dubé en compo 
sant 233-4951 où en se présentant aux bureaux du 100 
NONS au Centre culturel de Saint-Boniface. 


Le dernier concert de la 
saison aura lieu à St-Bont= 


Des personnes ressources compétentes seront responsa- 
bles des différents ateliers. Les personnes désireuses de 
participer à ces cours doivent s'inscrire le plus tôt 
possible en s'adressant au Centre culturel de Saint- 
Boniface (233-4951). Voici la liste des cours qui seront 
offerts : 


1) ESCRIME 


M. André Mahé est responsable des cours d'escrime qui 
commenceront dès le 25 janvier. La série de 18 leçons 
{ge 2 heures chacune) prendra fin le 31 mai prochain. 

es cours sont offerts aux débutants et aux initiés 
(adultes). Le Centre pourra équiper quelques personnes, 
mais pas plus de vingt élèves seront acceptés. L'inscrip- 
tion de $25.00 se fait au bureau du Centre, ou bien lors 
du premier cours (le 25 janvier). 


YOGA 


Mme Juliette Bernier donnera encore une fois des cours 
de Yoga. 11 y aura deux cours les lundis soir: à 7h30 
pour les débutants, et à 8h30 pour ceux qui sont déjà 
initiés, On doit signaler que les cours auront lieu dans un 
local différent; cela assurera une plus grande concentra- 
tion d'esprit. L'inscription est de $15.00 et elle se fait au 
bureau du Centre, aux heures prévues ou bien le soir mé- 
me du début des cours (le 22 janvier). 


<: 
THEATRE 

Une série de cours très intéressante! Jean-Guy Roy a 
préparé 13 cours conçus pour initier des personnes au 
théâtre. 11 s'agit nullement d'un cours de théorie, car les 
élèves qui s'y inscriront prépareront un spectacle qui sera 
présenté au public. Pendant les 13 leçons on touchera 
cependant aux techniques théâtrales nécessaires pour 
bien comprendre l'art du comédien et du metteur-en- 
scène: improvisation, détente, diction et phonétique, 
interprétation. Seulement 20 élèves seront acceptés; 
l'inscription est de $25.00 et la première leçon aura lieu 
le 24 janvier. ‘nscrivez-vous donc au bureau du Centre, 
ou bien lors du premier cours. 


DANSE FOLKLORIQUE 


Les Gais Manitobains proposent aux jeunes des cours de 
danse folklorique. Voilà sûrement une façon agréable de 
passer une heure le samedi. Les Gais Manitobains pré- 
voient 3 cours : 


enfants de 4 à 6ans, 
de 7 à ans, 
de 10 à 12ans, 


de 10h à 
dellh à 
de 2h à 


Les enfants apprendront une grande variété de danses 
folkloriques enseignées par des professeurs dynamiques. 
IL y aura en tout 14 cours et la première leçon aura lieu 
le 3 février. On peut s'inscrire au coût de $14.00 pour la 
série au bureau du Centre ou bien les enfants peuvent 
débourser un dollar chaque samedi, Renseignements: 
composez 233-4951 et demandez Denis Connelly 


DESSIN ET PEINTURE 


Le Centre offre deux cours de dessin et peinture. 11 y au- 
ra deux cours: les mercredis de chaque semaine de 7 heu 
res à 9 heures p.m. pour les jeunes de 12 à 16 ans et tous 
les samedis de 9 heures à 11 heures pour les enfants âgés 
de 6 à 12 ans. Les cours seront donnés par Mme Hélène 
Lemay qui à déjà donné des cours au Centre. La série de 
18 cours est de $20.00 et on doit mentionner que les 
élèves doivent fournir leur propre matériel. L'inscription 
se fait au bureau du Centre ou encore lors du début du 
cours: mercredi le 24 janvier à 7 heures p.m. et samedi 
le 27 janvier à 9 heures a.m. 


Inscrivez-vous au bureau du Centre Culturel de Saint-Boniface 
situé au 345, avenue de la Cathédrale. Le bureau du Centre offre ses 
services de 9h à 5h pendant la semaine et de 10h à 3h les samedis. 


Renseignements: 233-4951. 
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Mon premier est un adjectif pos- 
sessif. 4 
Mon deuxième se trouve à l'ex- 
trémité 

Mon troisième est une note de 
musique. On s'assied sur mon tout 
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Pour faire ce bonhomme, 


tu auras besoin de coton hydro- 


phile (ouate) 

— Prends une poignée de 
coton, roule-la entre les mains 
doucement pour l'allonger, ce 
sera le corps. 


— Fais de même pour la té- 
te, mais en prenant moins de 
coton et en formant une boule 


— Prends un peu de coton 
que tu façonnes en long pour 
les bras. 


Colle la tête au corps et les 
deux bras avec de la colle forte. 
Tu peux coller aussi des yeux 
noirs, une bouche et un nez, 


Replie les bras vers le mi- 
lieu du corps. 


Ajoute une capsule de bou- 
teille, en matière plastique de 

couleur sombre sur la tête, et 

mets une tige dans les bras. 


Colle ton bonhomme sur 
une plaque de carton pour qu'il 
tienne bien debout. 


PETIT TEXTE: 


Danielle, Matin, neige, neige, bonhomme, 
joli, hiver, melon, vert, nez, fiers, monde, 
grands, amour! 


Il suffit pour toi de trouver les mots dont 
les lettres ont été inversées et de réécrire le 
mot juste. Ce qui donnera un sens nouveau 
au texte! 


François et (Liennalde) décidèrent un 
bon {timan) de jouer dans la (geine). Ils fi- 
rent quelques balles de(geine) puis voulurent 
créer un (Mohemnob) de neige! Comme il 
était (lijo) ce Monsieur vhire… 11 portait un 
chapeau (lonme} et un foulard (revt). Les 
enfants lui firent un zen en carotte et une 
bouche en charbon. Plutôt étrange direz- 
vous? Mais non tous les bonhommes de neige 
sont (refis) de ressembler à l'hiver. Lorsqu'ils 
viennent au monde dans les ruelles ou dans 
les jardins ce qu'ils désirent le plus au 
(donme) c'est d'être assez étranges pour 
qu'au passage les (sdrang) les regardent avec 
(rouma). 


MOTS EN BULLES est un jeu fa 
cie... Tu dois trouver les sept 
aux sept dé 


mots cerrespondan: 

Ed us on TS 
Lo tu Navires de “ 

ares Oum [Y}] 

sée dans trois des vingt et une : , 

bulles. Tu transcris alors ta bon Colvi qui distribue les journaux de 

ne réponse dans les petites bulles perte en porte. À 

à droite de la définition. Rature 4 

Immédiatement les trois grosses 3 

ul, es ne serviront pos à © En le nomment, on ponss à la tortue, À a 

mer un autre mot, . 4 

Un conseil: commence les Utilisé dans les moteurs de 

a En US ne 

n'avrut Dh qu'à “ion” res a 
Lo por mange avec avidité, 

LEE \_X 
quents. t7 ‘ 
Pnnren) © Lieu où l'on mène boire les bestioux, À À 

© =msmmemmmn (XX) 


\ = > 
| envas, à l'andvoiC Et es 


696. Denis Trudeau, St-Boniface, Man. 
7. Robert Bisson, St-Boniface, Man. 


4 Guy Bisson, St-Boniface, Ma 
Michel Bisson, St-Boniface, Man. 

1. Lis le mot en commen: 700. Gisèle Cyrenne, St-Bonifa À 
çant par la dernière let- ZI. Juanita Perrin, St-Boniface, Man. 


tre. 702. Julie Beaudette, Ottaw 
René Carrière, Pine Fa 
704. François Laurin, Montréal, Qué. 
3. Dessine dans le cercle . Claude Trudel, St-Boniface, Man. 
ce qu'il représente. Omer Huberdeau, St-L 
Normand Rivard, St-Pien 
. Michelle Préfontaine, St-Pierre, 
Charmaine Lacasse, St-Pierre, Man. 
Alain Dandenault, St-Pierre, Man. 
Denis Meyer, N.-Dame-de-Lourdes, Man. 
Gilles Fournier, St-Bonifa 
Lianne 
Lucille Fournier, St-Bonifac 
. Carole Banville, St-Pierre, Man. 


2. Ecris-le sur la ligne. 


MEMBRE GAGNANT 


No 883 — Angèle St-Vincent, 5 ans 
439, rue Ritchot 
St-Boniface, Man. 


ATTENTION... A NTION! !! 
Si tu n'es pas encore membre de mon 
Club... tu peux le devenir aujourd'hui. 
Tu n'as qu'à découper le coupon au bas 
de cette page. 
A chaque aine, un gagnant est 
cho parmi es membres, 


Pour recevoir ta carte de membre remplis 
ce coupon 


Club de Bicolo 
C.P.262 


TABOURET 


St-Pierre, Manitoba 
ROA 1VO 


RÉPONSE - CHARADE 


TA - BOU -RE 
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MIN 
ex qu fond des choses 
© - 


La joie est ce dynamisme qui em- 
bellit l'existence. Rien ne vaut cette 
atmosphère intime de sérénité qui di- 
late et fait tout prendre en bonne 
part. Joie paisible, elle remplit l'âme 
et la maintient dans un équilibre har- 
monieux. 


La joie découle d’une activité 
cantonnée dans de justes mesures. 
-L'activité exagérée, dépassant nos 
forces, engendre la fatigue; insuffi- 
samment poussée, elle n’arrache pas 
à la torpeur. 

La première joie rencontrée dans 
la vie est celle du corps. On a besoin 
de se mouvoir, de se démener. Les 
exercices corporels maintiennent 
non seulement la santé, mais encore 
la bonne humeur. 


Occuper des loisirs c’est aussi consa- 
crer des heures délicieuses à la culture. 
L'intelligence qui distingue l’homme des 
autres créatures, lui assure la prépondé- 
rance sur elles. La plus haute de nos fa- 
cultés, elle procure les joies les plus 
profondes et les plus précieuses. Les ac- 
tivités sentimentales sont elles aussi in- 
dispensables à notre félicité. Encore faut- 
il les maintenir dans des limites harmo- 
nieuses. On ne doit pas confondre les pu- 
res joies du coeur avec les joies trou- 
bles de la sensibilité maladive ou de 
l’égoisme. Ne rechercher toujours que 
son plaisir personnel dans ses rapports 
avec le prochain entraîne désillusion et 
amertume. 


Ne négligeons pas de satisfaire les 
aspirations profondes de notre être, en- 
tre autres, un besoin religieux fortement 
ancré au plus profond de notre nature. 
LA RELIGION EST NÉCESSAIRE, MÉ- 
ME À NOTRE BONHEUR TERRES- 
TRE. 
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Réponse des Supérieurs Généraux 
à l'interview du Cardinal Daniélou 


Une commission spéciale de Supérieurs géné- 
taux s'est réunie au siège de l'Union pour ré- 
fléchir sur le texte de l'interview accordée à 
Radio-Vatican par le Cardinal Daniélou le 23 
octobre 1972, 


UN RENOUVEAU DIFFICILE MAIS ÉVIDENT 


Les supérieurs généraux s’étonnent du diagnostic de ‘ 
cadence” porté par le Cardinal sur la situation présente 
de la vie religieuse, Leur connaissance directe de ce qui 
se vit dans les Instituts leur permet de témoigner que la 
rénovation demandée aux religieux par le Concile entre tous 
les jours davantage dans les faits, 


Les efforts pour l'amélioration de la prière personnelle 
et communautaire sont perceptibles partout: partages d'é= 
vangile, qualité de la célébration eucharistique; multiplica= 
tion des ‘maisons de prière” en sont des exemples, 


La rénovation de la vie communautaire se traduit notam= 
ment par le progrès dans le dialogue et la sortie de s0i= 
même pour s'ouvrir à autrui, par la conscience plus vive de 
la responsabilité de chacun dans la construction quotidienne 
de la communauté, par la participation plus active de tous 
à la recherche et à la prise en charge du bien commun, par 
le souci de ‘servir la vocation de chaque personne’ afin 
que ‘‘chacun soit traité avec égard, reconnu et aimé, et 
puisse apporter à sa communauté et au monde le metlleur 
de lui-même” (Discours du Pape aux représentants des 
conférences de religieux, - Osservatore Romano, 20 octo= 
bre 1972), 


Bien des religieux et religieuses découvrent et vivent 
l'obéissance au Père des Cieux en des formes nouvelles de 
dépendance de leurs frères, de leurs supérieurs, de leur 
mission, des événements, Leur conscience d'être au servi= 
ce de l'Eglise et leur volonté de s’insérer dans la Pasto= 
rale d'ensemble sont devenues plus vives, L'exigence inté— 
rieure d'imitation du Christ en pousse beaucoup à assumer 
plus effectivement une pauvreté de travail, de partage, de 
Service, 


De nombreux témoignages sur ces réalisations concrètes 
de la rénovation ont été apportés lors de la récente réunion 
des représentants des Conférences nationales de Religieux 
et de Religieuses avec l’Union des Supérieurs généraux et 
la Sacrée Congrégationdes Religieux, Dans ces témoignages, 
et dans le Discours du Souverain Pontife qui leur a été 
adressé, les participants à cette rencontre ont puisé une 
espérance et un élan nouveaux, en vue de poursuivre l'effort 
difficile de rénovation de la vie religieuse “voulu par le* 
Concile” (Evangelica Testificatio, n, 5) 


Car c'est à la suite des directives conciliaires que les 
Chapitres généraux et la grande majorité des religieux se 
sont engagés avec foi dans une entreprise sans précédent 
dans l’histoire de l'Eglise, 


NOMINATION | Trois programmes 
en un seul 
pour vous aider 
à perdre du poids 
pour de bon 
Le nouveau 


programme 


Dakota Motor Hotel 
Tous les lundis: à 20 hour 


Eglise anglicane St-Philippe 
Taché & Eugé 

La Banque Canadienne Natio | rousies lundis: 4 20 he 
nale est heureuse d'a 

la nomination de M. 
Perreault au Conseil d 
nisiration de la Banque. 
M. Perreault, directeur général 
en chef de la BON, est aussi 
président de Canagex Limitée 
et administrateur de Les 
Industries Domco Limitée et 
de l'Association d'Hospitali 
sation du Québec (La Croix 


Bleue, 


Contre St-Louis 445, rue 
Tissot, StBoni 
Tous les mardi 


Tel.: 9424284 


C'est par obéissance au Concile que, pour mieux rejoindre 
l'inspiration évangélique des Fondateurs et répondre plus 
adéquatement aux besoins du monde actuel, tous les Instituts 
religieux ont procédé non seulement à la révision de leurs 
Constitutions et de leurs usages, mais aussi à la réévalua= 
tion et souvent à la reconversion de leurs œuvres apostoli= 
ques. 


POUR MIEUX ANNONCER LE CHRIST 


Car l'un des traits les plus marquants de l'effort actuel 
de rénovation de la vie religieuse, comme d'ailleurs de 
l'inspiration inttiale de nombreuses fondations, est le souci 
missionnaire d'annoncer le Christ à ceux qui sont loin, et 
donc de rejoindre les hommes pour le service de l'Evangile, 


Aussi ben, dans “Evangelica Testificatio’” comme dans 
son Discours récent aux Supérieurs majeurs, le Pape Paul 
Vi a-t=11 confirmé cet élan dont 11 se réjouit, non sans Invi= 
ter les religieux à le vivre toujours plus dans la fot, On 
peut s'étonner de ne trouver, dans l'interview du Cardinal, 
qu'une interprétation négative de recherches qui, souvent, 
sont inspirées par une volonté évangélique, 


C'est souvent l'effort de religieux “pour rejoindre les 
pauvres dans leur condition, partager leurs lancinants sou= 
cis'” qui amène ‘nombre d’Instituts à reconvertir en faveur 
des pauvres certaines de leurs oeuvres” (Evangelica Testi= 
fication, n, 18); et c'est leur volonté de suivre le Christ ve- 
nu répondre à l'appel des pauvres, privilégiés de Dieu, qui 
incite les religieux à mieux accomplir la tâche importante 
qui est la leur ‘‘dans les oeuvres de miséricorde, d'assis= 
tance et de justice soctale”” (Evang, Testif,n, 16), à refuser 
la compromission ‘‘avec toute forme d'njustice sociale”, 

veiller les consciences au drame de la misère et aux 
exigences de justice soctale de l'Evangile et de l'Eglise” 
Œvang, Testif, n, 18), 


TENDRE MAINTENANT À UNE RÉNOVATION 
CONTINUELLE 


Un tel programme de rénovation proposé à des soctétés 
rellgteuses d'hommes et de femmes ne peut être réalisé 
comme par enchantement; le motu proprio “Ecclesiae 
Sanctae’” avait averti les Instituts que la période d’expéri- 
mentation pourrait être longue et, plus fondamentalement, 
que la 


rénovation devrait être désormais permanente, 


C'est dire qu'il ne serait ni réaliste, ni conforme à l’{n= 
tntion du Concile, ni respectueux du courage manifesté 
par l'immense majorité des religieux, de vouloir stopper 
purement et simplement le processus engagé depuis peu de 
temps, Que des imprudences, des faux pas, des défaillances, 
des abandons, des excès en divers sens se sotent produits, 
c'est un fait que personne ne songe à nier et dont souffrent 
profondément la grande masse des religieux fidèles à Dieu, 
à l'Eglise et aux homme: 


Sans minimiser la réalité et l'importance de la crise de 
la vie religieuse, n'est-1l pas équitable de reconnaftre 
qu'elle est indissociable d’une crise beaucoup plus large 
qui affecte l'Eglise et le monde de ce temps? N'est-il pas 
inévitable que l'effort nécessaire de présence aux hommes 
en vue de l'annonce de la Bonne Nouvelle ne puisse se réa= 
lser sans tâtonnements ? 


N'est-il pas évangélique de chercher à discerner, dans 
olution actuelle de la vie religieuse, les signes positifs 
d'un renouveau dont l'Esprit de Dieu n'est pas absent, en 
même temps que d'accepter l'épreuve comme une purtfica= 
Hon et un appel à la pauvreté intér ppui sur Dieu 
eul, à l'espérance en son salut? 


CONSTRUIRE L'UNITÉ DANS LA DIVERSITÉ 


Ces difficultés multiples nées crise de notre 
aussi bien que de l'entreprise de rénovation de la vie relf= 
gleuse provoquent souvent des tensions, douloureuses, à 
l'intérieur des Instituts religieux, La solution par division 
et rupture que semble préconiser le cardinal dans son {n= 
terview est contraire à la volonté, exprimée à l'unanimité 
ces jours derniers par les représentants des 130 conféren= 
ces de religieux et religieuses et de l’Union des Supérieu 
généraux, de refuser de consentir aisément à la tentation 
de scission, mais de poursufvre au contraire avec courage 
et espérance l'effort de dialogue, d'ouverture etde compr 
hension mutuelles, en vue de maintenir et de construire 
l'unité dans le respect des légitimes diversités, 


Tel semble être aux Supérieurs g min de 
la véritable fidélité à l'évangtie, à l’insptration conciliaire, 
et à l'esprit du Pape Paul VI, qui, dans l'encyclique ‘#E 
clesiam suam, a placé son Pontificat sous le Signe du 
dialogue. 


néraux le ch 
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“Dans le temps, on... 


BILLET ce 29.2 


Une jeune fille se présente chez son curé. Elle veut 
retenir une date pour son mariage, Au cours de la 
conversation, le curé lui demande : 


— Vous allez sans doute suivre un cours de préparation 
au mariage? 


Non, Monsieur le Curé. Ma mère m'a dit que je 
n'en avais pas besoin, Elle dit que dans son temps, 
on n'avait pas de ces cours-là et qu'elle n'a pas été 
malheureuse pour autant! 


Quand j'entends de tels raisonnements, la moutarde 
me monte au nez! Cela me fait penser au cultivateur 
qui boudait les tracteurs : les chevaux tassaient moins le 
terrain! “Dans le temps! * — Et alors! pourquoi pas 
une robe de mariée ‘comme dans le temps”? Une 
noce dans le salon “comme dans le temps”? Un cheval 

“comme dans le temps”? On veut faire 
“comme dans le temps"? Que l'on soit au moins lo! 
que sur toute la ligne! 


Evidemment, on ne veut pas être ridicule : il faut 


suivre le progrès. 


“Dans le temps, on n'avait pas de cours de prépara- 
tion au mariage! ” A quelle date remonte ‘votre 
temps”, chère Madame? Savez-vous que les rencontres 
préparatoires au mariage ont commencé à être organi- 
stes de façon méthodique, il y a déjà au moins trente 
ans? Si c'est ça ‘votre temps”, vous révélez votre âge? 
Car ce sont justement des fiancés chrétiens qui, dès ce 
“temps-là”, avaient découvert les grands avantages de 
préparer leur mariage par un programme suivi de cours 
et de discussions 


Je rencontrais récemment un conseiller auprès de 
personnes à la retraite dans le nord de Winnipeg. Je lui 
demandai quel était le principal problème rencontré 
chez ces personnes, Il m'a répondu : “Leur mariage! 
Maintenant qu'ils n'ont plus d'enfants à la maison, plu- 
sieurs en ont fini de s’endurer! Ils veulent se séparer, 
même se divorcer! 


Les jeunes eux-mêmes constatent que chez trop de 
couples la vie est loin d'être rose. “A quoi bon se 
marier si c'est si difficile de s'accorder, se disent-ils. 
Les enfants en souffrent, Vaudrait mieux se contenter 
de vivre ensemble sans lien, sans contrat. II y a moyen 
de ne pas avoir d'enfants. Quand ça ne marcherait 
plus ensemble, on n'aurait qu'à se séparer! ” — Ouais! 
Et dans le temps, on ne prenait. 


Que des jeunes (et non pas des plus légers) se deman- 
dent s'il y à moyen de réussir en mariage, cela devient 
grave. Dans ce cas, cela veut dire qu'ils commencent à 
perdre espoir dans la réalité et dans la force de l'a- 
mou, Que leur réserverait alors l'aveni 


Les cours de préparation au mariage, ou, plus pré 
cisément, les rencontres préparatoires au Projet Mariage 
permettent justement aux jeunes de vérifier “ensemble” 
la valeur et la solidité des bases sur lesquelles ils enten- 
dent fonder le succès de leur mariage. La présence de 
couples mariés à ces rencontres leur permettent de 
dialoguer avec eux, d'entendre leurs témoignages, leurs 
expériences de vie, Les fiancés se trouvent alors en face 
non pas de belles théories ou de mises en garde mais de 
valeurs découvertes et vécues au fil des jours. Et ce 
n'est pas tout à fait comme dans les annonces à la télé. 
vision, C'est énormément plus riche et plus éloquent 


Il est tout de même étonnant que, parce que “ça 
n'existait pas dans le temps”, la majorité des parents 
ne s'intéressent pas aux rencontres préparatoires au 
mariage, n'en découvrent pas l'importance et le mérite, 
On pousse les jeunes à se préparer longuement à un 
métier, à une profession; mais quand il s'agit de ce qui 
constitue le coeur de la vie humaine, à savoir l'amour, 
dans le mariage pour la plupart, on laisse les jeunes 
voguer à l'aventure. On dirait que les parents devien- 
nent muets quand il s'agit d'exprimer les vraies valeurs 
de leur propre vie de mariage. 


Heureusement que des jeunes couples ne croient pas 
que les choses doivent continuer “comme dans le 
temps”. Pour eux, c'est la responsabilité des chrétiens 

iés que d'aider les fiancés à bien lancer leur projet 
de mariage. Et ils ne craignent pas d'y consacrer beau 
coup de temps et d'énergie. Mais ils ne peuvent suffire 
à la tâche. Il faudra encore beaucoup d'autres couples 
mariés d'ici peu, sinon les choses vont revenir ‘comme 
dans le temps”! Et ce ne sera pas du progrès! 


| 
| 


183, rde Marion, St-Boniface (7 
Tél: 247-2652 


Mariages + Portraits - Passeports 


Trois formules de mariage 
$75.00 : $155 00: 5195.00 
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par 
LILIANE ROBIN 


La courte scène qui s'était déroulée en- 
tre eux lui avait ôté toute illusion, Fabrice 
n'avait trouvé aucun argument convaincant 
et n'avait marqué nul remords sincèré, 
Peut-être aspirait-1l en secret à recou- 
vrer la liberté et avait-il été soulagé, mal= 
gré ses dernières paroles, que la rupture 
soit venue d'elle? Comme lui, Gilda aurait 
voulu pouvoir rejeter de son coeur souve= 
nirs et sentiments, mas elle se rendait 
compte que l’on ne se dépoullle pas de 1 
mour comme d’un vêtement trop lourd à 
porter et qu'elle souffrirait longtemps de 
la trahison de Fabrice, La pensée que ja- 
mais plus elle n’appulerait son front au 
creux de son épaule, que jamais plus elle 
ne sentirait la tendre étreinte de ses bras 
autour d'elle la déchirait, 


Tout au long du trajet de retour et pene 
dant qu’il rentrait sa voiture au garage, 
elle donna la réplique à Claude d'un ton 
calme alors qu'elle luttait contre les lar= 
mes, 


Au moment de la quitter dans le hall de 
la maison, Claude dit, en prenant la main 
qu'elle lui tendait : 


— Je vous remercie de m'avoir accordé 
cette dernière soirée, 


= C'est à moi de vous remercier, assu- 
ra=t-elle, Parcourant les traits de Gilda, 
comme pour en garder le souvenir précis 
dans sa mémoire, il ajouta: 


— Dommage que vous partiez, je crois 
que j'étais sur le point de vous faire la 
cour | 


Elle retira doucement sa main qu'il avait 
retenue dans la sienne et il s'éloigna sans 
se retourner, 


CHAPITRE VII 


Comme la veille, après un dernier signe 
amical à Claude qui l’avait conduite à l’a6= 
roport, Gilda gagna le terrain, où Jo, en 
cote bleue, achevait l'ultime contrôle du 
Comanche dont elle allait prendre les com= 
mandes, 


11 l'accueillit avec un large sourire: 
= Paré pour décoller ! Tout est en ordre, 


- Merci, Jo. Fabrice n'est pas 1à? ne 
put-elle s'empêcher de demander, 


— Si, Il est allé au hangar pour porter 
nos affaires dans le Gardan, 


— Qu'en est-il de La panne? 


— 1 s’agit bien d’une rupture de pignon, 
causée par l'avance de la magnéto de gau= 
che, 


— C'est étrange, non ? 


- Comme à vous, ce déréglage me pa- 
raft suspect, à priori, Mais on ne peut ju= 
rer de rien, en mécanique, Et puis, pour= 
quoi se serait-on attaqué au Gardan? Il 
n'y a pas de motf valable, 


1 n'en existait aucun, en effet, Gilda ne 
fit pas de commentaires et le mécan 
reprit: 


- En arrivant à Touseus, dites au 
que nous rentrerons dès que la réparation 
sera terminée, 


Après un signe d'assentiment, Gilda mon- 
ta à bord de l'appareil pour procéder aux 
vérifications de routine imposées aux pl= 
lotes, 


Quand elle redescendit, Fabrice revenait 
des hangars, 11 vint droit à elle et Jo s’6- 
clipsa discrètement comme s’il jugeait que 
sa présence fût de trop, 
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- Bien dormi? s’enquit Fabrice, 
— Très bien, assura-t-elle, Impassible, 
Après un court silence, 11 s’inquiéta : 


— Dis-moi, Gilda, tu ne m'en veux pas 
trop? 


Elle le défla de ses yeux calmes, 


— Pas du tout, Ne parlons plus de cel 
veux-tu? 


1 parut soulagé et un sourire dont 11 ne 
connaissait pas le pouvoir écl. 
traits : 


— Cette situation nouvelle ne nous empê= 
chera pas de bavarder un moment lorsque 
nous nous rencontrerons, n'est-ce pas ? 


- Certes, non, 


- Et de déjeuner ensemble de temps en 
temps à Toussus où ailleurs? 


— Peut-être, articula=t-elle, évasive, 


Amenés par chariot roulant, les bagages 
de France Janvry arrivalent, Gilda s'écar- 
ta de Fabrice pour assister à leur embar= 
quement et le laissa pour aller accueillir 
ses passagères à l'entrée de la piste, 


Claude qui n'avait pas reçu l’autorisa= 
tion de pénétrer sur le terrain, embras: 
Sandra, et France lui fit de brefs adieux 
sans chaleur avant de rejoindre Gilda, Cel= 
le-ci l’aida à traverser l'aire, précédée 
par Sandra qui portait avec précaution une 
boîte en carton, percée de trous, 


Parvenue près de l'avion, la fillette con= 
fa à Gilda: 


- C'est ma tortue qui est là-dedans, Je 
n'ai pas voulu la laisser à Malabata, 


Fabrice, que France Janvry venait d’a- 
percevoir, s’approcha et se présenta : 


- J'espère que, cette fois, 11 n'y aura 
pas d'incident, dit ensuite la jeune femme 
en regardant l'appareil blanc et or, fileté 
de noir, 


Fabrice la rassura, 
— Vous pouvez en être assurée, madame, 


Puis 11 l’aida à prendre pled sur l'aile 
et à s’installer dans la cabine, sur le siège 
voisin de celui du pilote tandis que Gilda 
faisait monter Sandra à l'arrière, Immo= 
bile, Claude assistait de loin à l'embar- 
quement de sa nièce et de sa belle-soeur, 
À son tour, Gilda prit place à bord, 


Fabrice salua France Janvry et lança à 
Gtlda : 


— A bientôt ! 


Elle ferma le cockpit et mit en route, 
Les dernières images qu’elle allaitempor 

ter de Tanger étaient celle de Claude agi= 
tant la main à l'extrémité de la piste et 
celle de Fabrice qui lui adressait un sou 
rire qu'autrefois elle emportait comme 
viatique dans ses voyages et qui, aujour= 
d'hui, n'était plus que le salut d'un étran- 
ger, 


Laissant de son destin de femme 
pour redevenir le pilote de la C,AS.T, 
elle appela par radio la tour de contrôle 
et entreprit la phraséologie habituelle de 
décollage, 


Après le survol de la région madrilène, 
les premiers nuages apparurent dans le 
ciel et s'épalssirent rapidement, Bientôt 
l'avion pénétra dans un interminable éche= 
veau de ouate grise, qui s’effilochait molle= 
ment sur son passage, 


Tout allait bien à bord et Gilda n’éprou 
vait aucune appréhension quant à la suite 
du vol, Même pendant le franchissement 
du détroit de Gilbraltar, aucune turbulence 
n'avait été ressentie, Dans moins de deux 
heures, elle ferait escale à Blarritz et 
poserait le Comanche sur le terrain de 
Toussus vers le milieu de l'après-midi. 


Près d'elle, France se taisait, Sandra 
qui, au début, avait tenu de longs discours 
à sa tortue - dont elle n'avait pas consenti 
à se séparer, même à bord — avait fini par 
se lasser de ce vol aveugle et du silence 
qui l'entourait, 


Gilda se retourna et vit que la fillette 
s'était endormie, lovée dans son fauteuil, 
le carton contenant la tortue sur ses ge 
noux, 


- Etes-vous confortablement installée? 
demanda-t-elle à la blessée sans trop éle= 
ver la voix, 

- Très bien, 


- Faute de visibilité, le plaisir du voyage 
est très réduit, 


— C'est sans importance, J'ai une telle 
hâte d’arriver à Paris que le reste m'est 
égal, 11 me semble qu'en quittant le Maroc 
J'ai échappé aux influences mauvaises qui 
me cernajent de toutes parts, 


Surprise par ces mots, Gilda regarda sa 
passagère, 


— Je vais vous faire un aveu, reprit Fran- 
ce Janvry, Depuis l'accident, f'avais la sen- 
sation qu'une force agissante me guettait 
dans l'ombre... 


ne force agissante ? répéta Gilda, in- 
triguée, 


Oui, En fait, je ne puis croire que l'ac- 
cident de voiture dont nous avons été victi= 
mes, mon mari et moi, ait été naturel, Je 
suis sûre qu’il a été provoqué, 


Cette révélation semblait avoir jailli des 
lèvres de la jeune femme, presque malgré 
elle, 


Impressionnée, Gilda questionna 
— Gu'est-ce qui vous fait dire cela? 


- La veille du drame, nous avons passé 
la nuit à Rabat, chez les Devarenne, La 
pensée de me séparer de Sandra pour quel= 
ques jours me tracassait et je ne pouvais 
trouver le sommeil, Je me suis levée pour 
tirer les doubles-rideaux qui laissatent fil 
trer un large rayon de lune et, à travers la 
vitre, {1 m’a semblé voir une ombre qui se 
glissait derrière notre voiture, stationnée 
dans la cour intérieure, Le lendemain, je 
n'y ai plus songé et je n’en ai parlé à 
sonne, Puis l'accident est survenu et je me 
suis souvenue de ce détail. 


per= 


= Vous avez dû vous tromper, suggéra 
Gilda, Ou bien quelqu'un passait-il tout 
simplement à proximité de votre voiture? 


- C'est ce que J'ai pensé tout d'abord, 
C'est pourquoi je me suis recouchée sans 
attacher trop d'importance à ce fait, C'est 
après le drame que j'ai été prise de soup= 
çons, 


— En avez-vous 
ge? 


dt part à votre entoura= 


- Mon entourage se bornait à Claude, 11 
est si positif et ce que j'aurais pu lui dire 
paraissait si extraordinaire que j'ai craint 
qu'il ne doute de mes paroles, 


- Une expertise du véhicule n 
pas été effectuée ? 


elle 


Si, et elle a été négative, Mais je doute 
qu’un expert puisse toujours déceler un ges= 
te criminel, 11 en est sûrement qui ne lais- 
sent pas de trace, . 


Un brusque déclic dans l'esprit de Gilda 
lui avait fait faire un subit rapprochement 
entre l'accident de voiture des Janvry et 
la panne du Gardan, Repoussant une hypo= 
thèse sans fondement, créée par un pur 
hasard, elle combattit la théorie de France: 


- Si vous laissez libre cours à votre ima= 
gination, elle risque de vous entrafner sur 
une pente sans limite, 


France la toisa sans aménité : 
- Vous ne me croyez pas, n'est-ce pas? 


À son interrogation, Gilda opposa la 1o= 
gique : 


— Vous n’avez.pas de preuve pour étayer 
vos dires, Je suis persuadée que vous vous 
tourmentez {nutflement, 


on, Depuis la mort de mon mari, je 
ressens une peur incoercible, C’est pour= 
quoi j'ai frété un avion pour aller chercher 
Sandra à Rabat et nous ramener en Fran- 
ce. Et voici qu'hier encore une panne inex= 
Micable s’est produite à bord de votre ap= 
pareil, qu'un nouvel accident aurait pu... 


- Pure coïncidence, objecta Gilda, D'ail= 
leurs, aucun accident n'aurait pa survenir 
en cours de vol puisque ce genre de panne 
cloue l'avion au sol, 


France ne parut pas convaincue, D y 
avait dans ses yeux cette angoisse que Gil- 
da connaissait Lien et dont elle venait de 
découvrir la cause, France Janvry était- 
elle une malade, névrosée depuis le drame 
qui l'avait rendue veuve ou bien n'était-elle 
que trop lucide ? 


— J'espère que ce cauchemar prendra fin 
ä Paris, poursuivit-elle, Là-bas, je me 
sentirai plus en sécurité, Maintenant enco= 
re, je me dis qu'un destin Implacable me 
poursuit, que je suis en danger, 


Elle avait pâli soudain et comprimait sa 
poitrine à deux mains : 


— J'éprouve alors de violentes palpita- 


tions cardiaques, comme en ce moment, je 
m'aftole, 


A SUIVRE 


GLADSTONE 


RENT A RENT 
CAR FA TRUCK 


PAY LESS 
775-4545 


JEAN GAUTHIER 
gérant 


PIERRE BRUNET, prop. 
Monuments 
BRUNET 


405, rue Bertrand, St Bonitace 
Tél.: 233:7864 


1447 chemin Dugald Saint Boniface 8, 
T41.: 247-3681 


Gérant: Albert Rousseau 


SEWAGE SERVICES) 


réservoir à nulle : “wmshracks” nettoyage d'égouts 
Igcstion de toilettes extérieures 


Los soptiques 


É 3 


ENTRAÎNEMENT AU LEADERSHIP 
POUR FEMMES 


à : 
L'endroit - sue À — 3e étsge au Centre Cuiturel de 


Saint-Boniface 


AVEC - Mme Rita Lécuyer et M. Normand Collet 
LA sem La date 


Lundi, le 22 janvier 1972, de 7h30 à 10h30 


V Durée - 8 semaines 
£ Coût - $5.00 par participant payable à la lère ren- 
contre 
INFORM Nombre de 
233 AO participants “Maximum de 15 
Inscription - 


Par téléphone au bureau de la SFM. Compo- 
sez 233-4915 avant vendredi, le 19 janvier. 


Le contenu - 


Développer les compétences de base dans la 
communication, l'animation de discussion, 
là préparation d'une réunion d'information, 
les fonctions de leadership ainsi que d'autres 
points. 


Ça vous intéresse? Venez donc! 


PETITES ANNONCES 


de 9h à midi et de 13h à 16h. DERNIER DÉLAI: LUNDI MIDI 


Dr André-S. LACHANCE | [Dr AE, BOURGEOIS] 
Dentiste Dentiste 
118, rue Horace 344, rue Marion, St-Boniface 
St-Boniface, Man, R2H OV3 
V 
LAURENT J.ROY | f'arcoux, Dureauit, Salon Duchtte Mie on pis Coups Mer ALENETEES 
Avocat et Notaire Bétournay, Teffaine & Giftwares Coloration - 


500-232 avenue Portage et Monnin angle Langevin & Aubert “laras Hair Styling 


956-1060 AvOE NO tres Service professionnel par 127, rue Marion DrA-C. LAURIN | fD: Edouard-G. JARJOUR 
Minnipeg, Manitoba des experts, h 


500, Childs Bldg. R2H OT Dentiste Dentiste 
R3C 0B2 211, avenue Portage Price) 2579108 2AT-7270 2334008 Téléphone : 233-2850 301, chemin Ste-Marie 
Winnipeg, Manitoba R2H 083 (Perruques) 141, boul, Provencher St-Boniface, Man, 

UE & R2H 0G2 Téléphone : 233-2111 
ALAIN J. HOGUE 
Avocat et notaire 


Filmore et Riley François AVANTHAY, 
LERe 


_ 
2 électriciens 
Avocat et Notaire 


8 0x2 
Bureau: 9420131 Suite 1 
Résidence: 253-2564 147, boul. Provencher RÉPARATIONS 
StBoniface, Manitoba FOREST, G & CIE 
He ue comptable 
SIMONOT & PINEL LCR EEE EDIFICE CKSE Brochage résidentio DS NNERT ES 
ATEN OI 607, RUE LANGEVIN 37, rue St-Pierre FT 
App. 101. Polesionnel Bd. LÉ AURIER REGNIER ST-BONIFACE, R2H 384 Téléphone : 2693700 
Prince-Albert, Sask. 


Entroprise — Posage de fils 
7 Te Norbert éparation 
Tél. : 764-0633 Avocat et Notaire Téléphone : 47-1671 St-Norboi Réparat 


304, édifice A: R0G 2H0 Téléphone : 2337694 
, édifice Avenue 
265, avenue Portage, 
Winnipeg 
ARS li R3B 282 
GARSON, GU 
WEN Bureau : tél. : 942-3924 
& LOEWEN 


AVOCATS ET NOTAIRES 

402, Paris Building ioid LAVERGNE 

259, avenue Portage AAERVES ER RO Dr 3.0. JOYAL Dr G.A. ARCHAMBAULT| sure LAVERONE Tél: 247.0067 

Winnipeg. Manitoba B.A, LL.B. Hs CN AN 

Ken Avocat et Notaire Due PRIPLE L CONSFRUCTION 

Téléphone 942-6587 Avocat et N Téléphone : 943-2023 Ste-Anne 

Bureaux à Altona 557, chemin Ste-Marie PTE a nos LTD 
AA St-Vital, Man 388, a 1e Portage, 422.5953 ENTREPRENEURS EN CONSTRUCTION 
P'aeWinkiers R2M 3L6 Winnipeg & COMMERCIALE ET RESIDENTIELLE + 
Se: Tél, : 247-3964 R3C 0c8 ROA IRO 


1399 Dugaig Road - St-Bonitace 6. Man. — R2J OH3 
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Air conditionné 
Gouttières 
Ferblantorio 
Ventilation 


LAFRENIERE 
Sheet Metal Ltd. 


Chauffage — Ventilation 
Climatisation de l'air 


ROSSIGNON 
ISHEET METAL & HEATING 
84, rue Marion 
StBonifaco 6 
R2H OT1 
Tél. : 247-4351 


401, rue 
St-Bon 


René André — 256-3340 


Pneus - Batteries + 
Mise au point 
Tous travaux de l'avant 
Réparations générales 
GOULET SHELL 
191, rue Goulet 
R2H 0R9 
Tél. : 247-9315 
Gerry Bourgeois 


St. Boniface ‘ESSO" 
Provencher et Taché 
R2H 285 
Téléphone ; 2334654 
Norbert Tétrault, prop. 
Assortiment complet de 
produits ATLAS 
Ouv7h00 a.m. à 10h00 pm. 
Dim 9h00 a.m. à 6h00 p.m 


STATION-SERVICE 
PROVENCHER 
PRODUITS SHELL 


174, Provencher, St Boniface 
R2H 063 
Téléphone : 233-7431 
Essence - Huile : Accessoires 
Pneus — Réparations 
Remorquages 


HUB SERVICE 


alignement des roues, 


réparations, règlage. 
freins, pneus, essence et huile 


760, rue St-Joseph 247-4533 
Gérard Privé, propriétaire 


R. J. STANNERS 


Optométriste 


EXAMEN DE LA VUE 
JAMES SHAEN LTD 


Examen de la vue MAN. Lecker, optométriste 

Téléphone : 233-2850 

141, boul, Provencher 

STÉONIFACE, MAN 
R2H 0G2 Tél 


Lunettes ajustées 
2e étage, 275, av. Portage 


Optomélrittes Edifice Kensington 


WINNIPEG, R3B 283 
EXAMEN DE LA VUE Téléphone : 942.2496 


2e étage, édifice Hurtig 
264, avenue Portage 

R3C 086 
943-6628 


nn Vermette Painting 
220, rue Lo Vérendrye 


DECORATING CO, LTD SQUNOE 
1487 ch, Dugald “A2H 089 
St-Boniface TEL.: 247-3694 


RAI 014 Tapisserie — Vinyl 
Paul RAJOTTE, Prés, Peinture en tout genre 


aharmoriens 


PHARMACIE 
Préfontaine 
PHARMACY 


243, rue Marion, Norwood 
Angle des r 


McCullough Drug Co. 


123, av. Marion 
R2H OT3 


Téovarse et Morion à coin de 


R2H OT8 
Tél: 247-3633 Tél 


la tue T 


247-2363 
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PELLAND KLEM'S CATERING 
D.PELLAND, prop. | | Mariages, banquets, tins de so. 
Traiteurs: mariages, diners,| maine. Servons repas chauds 
réceptions et banquets avec Holopchis, même sur se 
161, Provencher, St-Boniface maine, 
R2H 0G2 Composer : 256-0101 
TELEPHONE : 247.3319 S2AAATF 


Service général do déménagement, messageries, ete. 


Œ) Rd Tongs se 


Gérant : 


Rolly Painchaud Tél. : 256-5869 


PIERRE J, BEAUDRY, Prop. 


PUTT'S =, TRANSFER 


85 DES MEURONS é. 
SRONIFACE 6 MAN QD sos Téléphone: 233-6327 


Entrtien et réparations 
de toutes marques d'apparails] 
Horaire de 9 h à 21 h, 


Service de T.V. Sorvice compétent et garanti 


T.V. à vendre - à louer Frontenac TV-Radio 
297, ch. Ste-Marie Tél. : 299-6458 
R2H JS 78, rue Marion, StBoniface 
Téléphone : 233-2461 52h 071 
NORWOOD 
TELEVISION 
CO, LTD, 


Au service de clients 
sfaits depuis 1953" 


LOCATION DE T.V. 
SERVICE DET.V. 


Carman Moxiey Rentals Ltd 
171, rue Marion, St-Boniface. 
RAI ÔT4 
2331863 ou 233-6008 
Auréle Dupuis, prop. 
ouvert 6 jours par semaine 


CREATIVE LINGUISTIC 
CENTRE LTD 


Nous vOus offrons 
traduction : création 


GUERTIN IMPLEMENT LTD 


St-Vital 8, Man. 
VENTE JOHN DEERE, 
PIECES ET SERVICE 


Tél. : 247-4881 Ti: 266-4321 
111 rue Marion 


se postale 58. 


Dr J.-Louis FORGUES 


Vétérinaire 
Nouvelle Clinique Moderne] 
Route 59, St-Pierre 


ROA 1VO 
Téliphone : 4337956 


PIANOS et ORGUES à Vendre] 


Agent axclusif pour pianos 


LE CENTRE 
DU DISQUE FRANCAIS 


MUSICANA 


muintenant au 190. 
boul. Provencher 
St Boniface 
R2H 063 


urs à 20 pe. de 
sa collection va 


BARILS TIRE piles 


DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Buautiou Frères, ab 
164 bi. Provencher,St-Bonifa Tét 
R2H 063 
Téléphone : 247-7468 


10h a 
Snau 


Tél. : 233-2211 SALLE À LOUER 
MARION or 
RUBBER STAMPS nur tOUtO occaslon 


capacité 120 personne 


UNION NATIONALE 
FRANÇAISE 
541, ru 
H21 0 


Hanscigi 
233 
Tél. : 233-2022 


CARLSON 
TRAILER 
CENTRE LTD. 


Assortiment complet 


169, rue Marion, St Boniface 
R2H OT3 
Timbres en caoutchouc 
de poche et boursu 
pour bureau, école, maison 


ZORBA'S 
GREE 
RESTAURANT 
Nourriture grecque 
seulement 
228, rûe Maryland 


de pièces de rechange 
TRAVELAIRE - JA YCC 
GOLDEN FALCON 


50.rue MARIO Winnipeg, Ms 
WINNIPEG, MAN RG 1L6 
RAI OT To: 775.5807 


Brondway) 


TEXAS OIL COMPANY 
ATTENTION 


Jeuna célibataire catholique st 
irayant, dgé de 28 ans, désire 
a jeune Cansdienne 
française aincürs, de caractère 
aimable. But à” camaraderio. 
Sorties, ete. Possibilité de ma 
flape Dlus tord 4 les deux 
Vontandent bien. Veuliez ré 
ument… donnant 

te. à: Botte 416, 

CLP. 96, StBonite) 


demande homme âgé de 
plus de 40 ans pour cour- 
Les randonnées aux alen- 
tours de ST-BONIFACE. 
Contacter clients, Nous 
donnons l'entraînement 
Ecrire à: S.U, Dickerson, 
prés., Southwestern Pe- 
troleum Canada, Ltd, 
B.P. 789, Ft. Worth, Te- 
xas. 


40-416-42 C 


SECRÉTAIRE 


Notre bureau demande une secrétaire-récep- 
tionniste pour assumer un emploi permanent 
dans notre compagnie. 


La candidate doit être bilingue. 


Les demandes d'emploi seront traitées confi- 
dentiellement et le salaire selon qualifications 
et expérience. 


Adressez un compte rendu détaillé concer- 
nant l'expérience, le degré d'instruction, le 
curriculum vitae, ainsi que le salaire demandé, 
au soin de : 


M. G.J. Forest, C.A., 
Forest, Guenette et Cie, 
Comptables Agréés, 
607, rue Langevin, 
St-Boniface, Manitoba 


CE CONCOURS EST OUVERT EGALEMENT 
AUX HOMMES ET AUX FEMMES 


MINISTÈRE DE LA SANTÉ ET 
DU BIEN-ETRE SOCIAL 


PROGRAMME NOUVEAUX HORIZONS 


demande 
UNE RÉTAIRE 
$6,676 - 57,338 
(Approx. 3 ans) 


Travail de secrétaire englobant une variété de tâches 
ordinaires et spéciales qui requiert preuve de juge- 
ment et de discrétion; les priorités; organiser et co- 
ordonner le travail de soutien administratif du bureau; 
prendre diverses dispositions relatives aux conféren 
ces, aux voyages et autres mesures semblables: récep- 
tion et travail général du bureau 


Les connaissances et aptitudes qu'on trouve normale- 
ment chez les personnes qui ont terminé avec succès 
la 10e année. Aptitude manifeste à utiliser efficace- 
ment sa compétence en sténographie, en transcrip- 
tion, en dactylographie et en travaux d 

connaissance de l'Anglais et du Français 

Références demandées. 


du Centre de la 
ité avant le 19 janvier 


Veuillez vous e 
Main-D'oeuvre de votre loc: 
1973 


Référence : F4 


COMPOSEZ 247-4823 


TARIF: 3£ le mot. Minimum $1.00 — Chaque insertion supplémentaire: 2£ le mot. Minimum: $0.50 
Pas de changement de texte. Ajouter 254 si l'annonce doit être placée dans un cadre ou si l'on désire un numéro de boîte 


ON DEMANDE 


AIDE POUR DÉPARTEMENT DE 
CONVERSATION FRANÇAISE (FRENCH) 


Le travail consiste à : 


Conversation avec groupes 

Lecture supplémentaire 

Correction de tests 

Préparation de matériel Audio Visuel 


Pour tout renseignement s'adresser à : 


Gilbert VanHumbeck 

Directeur de Beliveau Junior High 
296, ch. Speers 

Saint-Boniface R2G 1M7 


CONSTABLE 
POUR LE VILLAGE DE 
STE-ROSE DU LAC 


Population 900 
Constable Bilingue avec expérience de préférence. 


DEVOIR : Maintenir l'ordre et la paix 
Faire respecter les règlements Municipaux 
et tout autre travail pertinent à cette 
fonction, 


S'adresser par écrit, incluant curriculum 
vitae, expérience, noms de personne à qui 
l'on peut demander des références, men- 
tionner salaire désiré, avant le premier 
février 1973 à : 


Marcien Emond 
Secrétaire-Trésorier 
Village de Ste-Rose du Lac 
Ste-Rose du Lac, Manitoba 
P.O. Boite 30 

ROL 150 


A LOUER 


Au 2e étage. Logis de 3 pièces. 
Entrée privée, Pour couple qui 
travaille ou personnes âgées. session immédiatement. Com. 
Aussi, au 30 étage. Grande poser : 667-3010 après 5 heu. 
chambre pour homme. Com. res 

plètement meublée. Composer: 37-410-JN0 

233-2189 ou CE3-3667, 

40-415-41 C 


VILLAGE DE STE-ANNE 


À vendre ou à louer. Maison 
de 2 chambres à coucher. Pos 


Logis de 3 pièces à 458, 


rue Auineau 
34:390-3N0 


A LOUER 


Deuxième étage complet d'une 
maison, Appartement complè- 
tement privé. Composez: 293 
1119. 

39-41439 € 


Bello grande chambre près hô 
pital. Facilités de cuisino, Pour 
dame tranquille. Composer 
233-5497 


3640! 
A LOUER DCR 


Deux logis: un de 2 pièces et 
un do 3 pièces. Complètement 
privés. Réfrigérateur et pole 
inclus. S'adressor à : 248, rus 
Traverse. 

4041741 € 


Contre de StBoniface. Logis 
de 2 chambres à coucher 
$100 par mois. Contactez gé 
rant : 247-8995 

4041841 C 


mur au salon et chambre à 
coucher des maîtres, Rue cen 
trale, Chauffage : gaz, Grand 
Maison neuve. Possession im- lot, Pleine cave. Composer 

médiate. Bungaiow de 3 cham- 422-5231 après 8 houres. 

bres à coucher, Tapis mur à 35-307 JNO 


STE-ANNE 


AJ. DESAULNIERS Menu de 5 login Maven en 
AGENT D'IMMEUBLES  nuel : 56,420. Consiaérerair 
69 boul Provencher 290 sr maison 
POUR PLUS D'INFORMA- 
TION COMPOSER 
BUREAU : 233-1773 
LE SOIR : 233-5874 


Chemin Ste-Marie, près Pré 
ieux-Sang. Maison en stuc. 8 
lèces, 4 chambres à couchar. 

Vacante, Possession immédiate 


PAUL'S REALTY 
120, boul, Provencher 


ST-RONIFACE CENTRE ST-VITAL 


LORS PALM ER ME 
chambres à coucher, En excal. 5 $ coucher. Compièremant 
lent état. $1,600 comptant "NOV à 


requin. "Pau Fournier, 289. and cuisine avec beaucou 
ras noires, SOUDA 


Aussi, grand porche 
requis : 5800, Pos 
session immédiate si désiré 


PAUL GAGNON 
247-9267 256-6538 


IMMEUBLES 
APPARTEMENTS 

8 logis — _$5,000 comptant 
16 logis — $15,000 compta 
36 logis — $20.000 comptant 
Paui Fournier : 266-1820, 


ARMAND AYOTTE 
REALTY 
& ASSURANCE 
GENERALE LTEE 
191, boulevard Dollard 


STBONIFACE CENTRE 


DIMART (fournis 
sœur Merchant Consolidated) 
Éplcorie et viande, Commerce 
établi depuis nome 

Revenu mansuol 

Vespace du mag 
ST-BONIFACE CENTRE à d 

Garage de construction en bé. 
ton. Deux pompes à essance. 
Equipement et accessoires mo 
dernes complets; 2 “’hoists"” 
Commerce établi depuis nom 
bre d'années. Gros chiffre d'af 
faires, Comptant roquis: env 
ron $25,000, Toute autre in 
formation sera donnée aux 
personnes intéressées 
de vente : santé, 


Comptnt requis _: 528,000 
Balance portée par propriétai 
re. Livres ouverts aux person 
n0s intéressées, Toutes autres 
Informations seront données 
sur demande, Raison de vente 
santé. 


Raison ST-BONIFACE 


Près boul. Provencher, Tout 
près arrêt d'autobus, En très 
bon état. Malson de rapport de 
4 logis. Revenu mensuel: $8, 
000. Balance à terres, 


ST-BONIFACE 
PRES HOPITAL 

Immeuble moderne de 14 lo- 

gi. 1 chambre à 

Toujours loué 

Revenu mensuel 

$1,762. Déponses annuelles 

environ 86,000. Hypothèque à 

8 1/2 pe. Comptant requis 
environ 825,000 


ROYAL TRUST 284-6130 


PRECIEUX-SANG 
RUE KITSON — $23,600 


Duplex en très bon état, Bon 
revenu. Dépenses et taxes très 


Appeler: A.AYOTTE 
233-5845 


ST-ADOLPHE 

RUE ST-PAUL 

20 minutes de la ville, Bonno 

Grande maison ‘sur Bon lot bosses. 82.500 comptant. Lo: 

Dolsé. Pleine cave avec deux Calité idéaie pour tous, Appe- 

ombres complôtos dalle à lez Hubert Comte: 247-4939 

manger ta MU UT AU + ST-VITAL 

bio. Fremire fots sur le mor. RUE AVALON — $17,900 

ché. Appelez Hubert Cort NON dat 2 
coucher. Chauffage 


247-4939. 
à l'électricité, Ga ot de 

1/2 acre. Patio et barbecue. 

Appelez Hybert Comte: 247. 

4939. 

STVITAL 

RUE SADLER — $14,900 


Bungalow moderne de 2 charn- 
bres à coucher sur grand lot. 
Chauffage au gaz. Près maga: 
sins et autobus ainsi que des 
écoles bilingues, 51,000 comp. 
tant. Appelez Hubert Comte: 
247-4939 


TRUST ROYAL 


LE PLUS IMPORTANT COURTIER CANADIEN 


PARC WINDSOR 
RUE CRESWOOD - $22,900 


Belle maison de 3 chambres à 
coucher sur lot clôturé, Gara 
ge, bœux grands arbres. Catte 
maison est très bien située. 
Vous la devez à votre famillo. 
Appelez Hubert Comte: 247. 
4939. 


ST-BONIFACE — Maison de pension, Argent clair par année: 


S12,000. Localité centrale. Structure solide en brique. Sta 
tionnement_ pour 12 voitures (85.00 par mois chacune) 
Pour prix_et autres détails appelez Léo Grouette: 233-5607 
ou Danis Reaïty Ltd. ; 247-8968. 

RUE BERTRAND — Maison de 2 étages, 4 chambres à coucher. 
Cave à la grandeur. LIBRE IMMÉDIATEMENT. $600 comp. 
tant. $130 PIT par mois. Appalez Mme Danis. 


STE-ANNE — UNE ACRE DE TERRAIN. Grand bungalow de 
QUATRE chambres à coucher. 2 salles de bains. Comptant 
$1,000. Appelez Léo Grouetta, 


Maurice Danis: 256-8836 
Aline Danis: 256-8836 


Claire Jopling : 


Albert Gauthier : 247-4397 


camp D'eTE WINNIPEG 
Comprend 11 chalets, un 
Laundrymat”, un magesin 
Tout près du ‘lac. Pour plus 
d'information, appelez Louis 
Cambot : 2478918 


Rue Young. Immeuble-appar 
tuments do 28 logis, avec très 
bon revenu et en très bon état. 
Paloment_ comptant ou pren 
drait ppartements 
de 8 logis nge, Pour 
plus d'information, appalez 
Louis Gombot : 247:6918 


NORWOOD 


Rue kitson, Moison de 1 1/2 
étage, 3 chambres à coucher 
Tout près école Précieux-Sang 
À très bon marché. Cave à 
grandeur, Aurait besoin de ré. 
parations, Pour visiter appel 
Louis Combot : 247-8918, 


ST-BONIFACE 
Rue Deschombauit, Maison de 
11/2 étage, 3 chambres à 
coucher. Nauvellement décor 
réuà l'intérieur ot à l'extérieur 
Près de tout. Grand salon 0 
vrai beau foyer. Cove à la 
grandeur, Pour visiter, appelez 
Louis Combot ; 247-5918. 


NOUS CHERCHONS DES LOTS ET DU 
TERRAIN A ST-VITAL, ST-BONIFACE OÙ 
DANS LES ENVIRONS DE WINNIPEG, 
POUR EVALUATION GRATUITE, APPE- 
LEZ GERARD PELLETIER : 334-0112 OU 
LOUIS COMBOT : 247-5918. 


BUFFALO REALTY & APPRAISALS 


3, av. Portage 


él.: 942.0481 


ST-BONIFACE 


A LOUER 
blée. Près hôpital St-Boniface. 
Appelez Claude 


RUE GAUVIN 


ST-VITAL 


Joli bungalow avec grand lot: 
60° x 226' et garage. 2 cham 
bres à coucher, salle de récrés. 
tion au soubassement. Très 
propre et parfait état. Appe- 
lez Nap. 


ST-VITAL 


Ch. John Bruce. Trois lots 
80° x 126', $5,000. Appelez 
Nap. Gagnon. 


VILLAGE DE STE-ANNE 


Joli bungalow de 3 chambres 
à coucher. S o u bassement 
Chauffage à l'huile, ea: 
rnte, salle de bain, bel 
grande cuisine et belle grande 
sour. Prix complet: $13,500, 
Appelez Nap 


neuve, Appelez Claude 


PARC WINDSOR 
Prés de toutes commodités. 


En uès bon état, Appelez 
Claude, 


MULTIPLE SERVICE 


ETRO AGENCIES LTD. 

Tél.: 247-2351 
294, rue Marion, St-Boniface 
Nap. Gagnon - Rés: 233-3510 
Claude Bouchard - Rés: 247-5549 


REALTY 
Ste-Marie 


ST-VITAL — VACANT — IL FAUT VOIR CE BUNGALOW 
de 2 chambres à coucher avec cave à Ia grandeur. À deux pas 
des église et école. Prix : 510,500. Consultez Léo Grouette. 


LOCALITE DE CHOIX A ST-VITAL 
à coucher. Garage. Lot clôturé, Elactri 
Léo Grouatte 


LOT DE RIVIERE — Situé sur le rivage de la rivière Seine, ce 
joli bungalow a beaucoup à offric. Très GRANDE cuisine et 
tapis mur à mur. Seutement 518,900, On peut achetor avec 
$1,000 comptant, Veuillez vous adresser à Mme Danis où 
Claire Jopling. 


Maison de 2 chambres 
moderne. Appelez 


ST-BONIFACE *- Bonne grande maison de famille ou semi 
duplex situéo tout près des arrêts d'autobus, écoles, maga 
sins, etc. 4 — 5 chambres à coucher. Poële et réfrigérateur in 
lus. 2 salles de bains. Seulement 51,000 comptant, Pour 
rendez-vous appelez Mme Danis ou Claire Jopling. 


ST-BONIFACE — A doux pas de l'hôpital. Bungalow de 3 
chambres à coucher. Pleine cave. Chauffé au gaz. Appelez 
M. Péloquin. 


STE.ANNE — 2 étages, 3 chambres à coucher. 1 acre, Prix 
$9,500. Taxes : $94, Pour détails appelez Léo Grouette, 


253-4770 Léo Grouette : 233-5507 
Maurice Péloquin : 233-5630 


SERVICE “Multiple Listing” 
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L' RE 


MINUTES 


Valeur $975  Gracieuseté 


Un abonnement à LA LIBERTÉ vaut une chance 
de gagner cette MOTONEIGE 


LA £ $6. 
LIBERTÉ oo 5 an (825.00 
Abonnez-vous - hâtez-vous - avant le 31 janvier 


Écrivez à: C.P. 96 Téléphone: 
St-Boniface 247-4823 Adresse 
R2H 3B4 (frais renversés) Code postal ___ 


2 


1,2 
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